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CATALOGUE 
RAISONNE 
DE COQUILLES, 


EYE 


AUTRES :CURIOSETES 
NATURELLDLES. 


On 4 joint à la tête du Catalogue quelqnes 
Obfervations générales [ur les Coquilles , avec 
une Liffe des principauxC abinets qui s’en trou- 
vent tant dans La France que dans la Holxn- 
de; Une autre Lifle des Auteurs les plus ra- 
res qui ont trasté de cette matiere , © uneTa- 
ble Alphabetique des Noms arburaires , tant 
François que francifès, attribués anx Coquit- 
les par les Curieux. 





Me: PL "AT REPPES © 
rare uLT, au Palais, Galerie 


Chez: des Prifonniers. 
FE PrAuzT Fils, Quay de Conty, 
| à la Charité, 
M. DCCXXXVE 
Avec Approbation © Privilege. 





… Les Curieux pourront examiner les Cu- 
riofités comprifes dans ce C atalogue chez 
le Sieur GERSAINT, Marchand, Pont 
Notre-Dame , tous les jours depuis 8. heures 
du matin jufqw à midi, © depuis 2. heures 


° pe 31 AE 
après midi jufqu'à S. heures, à commencer du 
Lundi 23 Janvier 1736. Jufqu'an Lund; 
30 5 Jour auquel on en doit commencer La 
Vente. 
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Gt PE RE NE RO PORC TON PRO 
MONO DÉDROS de DEEE ÉD 


DE AGO AR NC LOTIR ORNE Ke 
AV ER JISSEMENT, 


E goût qu'il m'a paru que l'on 

prenoit en France pour les Co- 
quillages , qui font partie de l'Hi- 
ftoire Naturelle, m'a engagé à re- 
tourner en Holande pour y faire un 
choix de tout ce que je pourrois 
trouver de beau & de rare en ce 
genre: Je crois y avoir réüfh, & 
{quoique partie intereflée ) j'ofe di- 
re que j'y ai fait une Colleétion qui 
paroïtra aflés parfaire aux yeux des 
Connoiffeurs. Je me fuis attaché à 
ne rien prendre que de bien con- 
ditionné, & qui puifle entretenir 
amour qui commence à renaitre 
pour cette forte de Curiofité. 

Si je m'aperçois que le Public fe 
déclare en faveur de ces amufe- 
mens , que Bonanni apelle avec 
raifon, 4 Recréarion de Pefprit Œ 
des yeux, je ferai tous mes efforts 
a i] 





























vj AVERTISSEMENT. 


pour me mettre en état de lui don- 
ner de tems en tems, non feule- 
ment en cette partie , mais génera- 
lement en tout ce qui peut être 
compris dans PHiftoire Naturelle , 
des Collections qui puiflent fatisfai- 
re par leur fingularité les Naturali- 
ftes & les Curieux. 

J'ai joint à ces Coquillages une 
fuite d'Animaux tant Infeétes que 
Reptiles , parfaitement confervés 
dans lefprit de vin, ow autre li- 
queur confervative, parmi lefquels 
il y en a de fort extraordinai- 
res ,\& mêmeinconnus: On trouve- 
ra quelques Plantes & Mineraux , 
mais en petit nombre , ne connoil- 
fant pas aflés le goût du public pour 
cette partie. 

Quelques Amateurs, excités par 
le gout qu'ils ont pour ces Curiofi- 
tés, vinrent chez moi auffi-trôt qu’el- 
les furent arrivées pour les exami- 
per fur le recit que je leur en avois. 
fait ; ilsme parurent fort contens-du 
choix & de la condition. Je leur dé- 
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clarai que mon intention étoit d’en 
faire une vente publique, m’étant 
aperçü par celles que j'avois déja fai- 
tes,que lesCurieux aimoient aflés ces 
fortes de ventes; qu'ils y venoient 
avec plaïfir, & qu'ils les regardoient 
comme un amufement. * Ils applau- 
dirent à ce deflein ,maisils me con- 
feillerent d'en faire un Catalogue 
Raiïfonné, & d'y joindre quelques 
Obfervations générales fur ce gen- 
re de Curiofité. 

Le defir de les faisfaire, & d’être 
de quelque utilité à cette partie du 
public qui à du goût pour ces fortes 
de chofes, étant l'unique motif qui 
m'a fait écrire , jefpere qu'ils n’exi- 
gerontde moi ni Le ftile d’un hom- 


* On eft fort en ufage en, Holande de faire 
de ces Ventes, & elles font très-goûtées des 
Curieux: Elles peuvent même fervir à l’inftru- 
étion du Public, par les chofes que ceux qui 
n’y viennent que par fimple curiofité enten- 
dent dire aux Connoïfleurs , à qui ces Ventes 
publiq:es font une occafion de fe raflembler, 
On fçait de quelle utilité font les Ventes pu- 
bliques pour répandre la connoïiflance des. 
kivress 











v) AVERTISSEMENT. 
me de Lettres , ni les recherches 
d'un Phyficien. Peut- être ferai-je 
naître l'envie à quelqu’autre plus in- 
ftruit de traiter cette matiere à 
fonds; en ce cas je me tiendrois 
fort heureux Je n’avancerai rien 
que pe les Auteurs qui en ont 
parlé, & fur-cout Boranmi & Rum- 
phius ,; ou d'après ce que jen ai 
apris en Holande, & dans les dif- 
férentes conveslanions que j'ai cuës 
ici avec les Curieux. 


jé: De ES 
DE 30 RE RE re ? RÉ Y, ES ER CRETE CNET 


Ai 1ü, par ordre de Monfeigneur 

le Garde des Sceaux, le Caralo- 
gue Raifonné d: Coquiiles Œ autres 
Curiofités : Naturelles. Ye n’y ai rien 
trouvé qui en doive empêcher l’im- 
preflion. Ce 13. Décembre 1735. 
GALLXOT. 
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Es Productions de la Mer 
font une des principales par- 
24) ticsde l’Hiftoire naturelle. En_ 
PÉSEEErS) tre ces Productions , ce qui s’y 
trouve de plus curieux font, ne doute, 
les Coquillages, qui ont toujours fait un 
des ornemens des plus beaux Cabinets, 
par leur nombre prodigieux , & leur varié. 
té étonnante. 

Plufieurs Volumes ne fufhiroient pas fi 
l’on vouloit reduire les Coquilles à .toutes 
leurs efpeces : il y aentreelles de fi oran- 
des variétés, que la plume ka plus rapide 
emploiroit un tems eonfidérable à en faire 
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le dénombrement. La difficulté redouble- 
roit auf par la difference des noms que 
les anciens leur ont confacrés, & qu'il eft 



























impofñible de pouvoir rendre en notre-lan- 


gue ; noms la plüpart plus fouvent Grecs 
que Latins , & dont la fignification eft pref- 
que toüjourséloignée de la configuration 
de la Coquille. 

11 feroit à fouhaiter, pour fatisfaire les 
Curieux , que quelqu'un eût le courage 
d'entreprendre une Hiftoire générale & 
complette de cette Partie de la Curiofité 
naturelle qui nous manque dans notre lan- 
gue ,avec des gravüres régulieres des dif- 
férentes faces & profils des Coquilles , & 
des divers caraéteres ou ornemens que {a 
Nature à imprimés fur leur furface, le 
tout exactement defliné d’après les origi- 
naux ; & que , fans s'éloigner desdiftribu- 
tions des différentes clafles, genres & noms 
que les Auteurs ont donnés à chaque ef 
pece, on pût en même tems déterminer à 
chaque Coquille en particulier des noms 
François analogues à leur forme, par lef- 
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quels on püt fees défignet facilement. Il 
y en a déja beaucoup dont on eft, pour 
ainfi dire, convenu ; & j'ai remarqué que 
dans la Holande prefque tous les Curieux 
fuivent cette methode, ce qui pourroit s’é- 
tablir auf facilement en France. 

Encffer, commentme faire entendre, fi 
pour parler d’une Coquille exquife, dont 
je veux faire fentir la beauté, je me conten- 
te de dire, pour la fpecifier, que J'ai vi 
une * Pourpre d'une beauté parfaite , fi 
cette Pourpre fe divife en une trentaine d'el- 
peces au moins, toutes différentes entre 
elles? au lieu qu’en difant que j'ai vi une 
grande & Becaffe épinsufe bien confervée, Je 
me rends intelligible, & la PRUGURE à qui 
je parle fe forme , fur le champ, unclimage 
de la piece dont je lui veux faire la ere 
tion , parceque je fuis convenu auparavant 
avec cette perfonne de donner ce nom à 
une Coquille quireffemble tout à- fait par 


* Nom donné à une efpece de Coquille, 
4 Pareil nom de Coquille. 


À i) 
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fa figure à la tête d’une Becafle , &.d’y 
ajoûter le terme d’épiscufe , parcequ’elleeft 
pleine par tout de pointes très-aioués, & 
pour la diftinguer d’une autre efpece que 
l'on nomme aufli Beca/fe à caufe delapareil- 
le reffemblance, mais qui n’a aucune épine. 


Il me femble que ce feroit la méthode 
la plus facile pour mettre un Curieux, en 
peu de tems , au fait de toutes les efpeces 
différentes , en confervant toujours le ter- 
me générique; parce que le nom que l’on 
donneroit à chaque Coquille, ayant raport, 
autant qu’il fe pourroit, à fà configuration, 
ou à ce qui feroit reprefenté deffus par les 
couleurs , la vüë que l’on en auroit fufh- 
roit pour en rapeller le nom, & le nom 
fufroit pours’enrapeller Pidée.Lelangage 
des Curieux Fleuriftes n’eft-1l pas établi à 
peu près fur le même principe, & n’ont-ils 
pas trouvé la maniere de pouvoir s’enten- 
dre en parlant deleur curiofité ? 

J'offre volontiers mes foins & mon at- 
tention pour conduire la gravüre, à ceux 
qui voudroient entreprendre çet ouvrage , 
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afin de pouvoir contribuer en quelque cho- 
fe à une entreprife ( difcile à la verite, & 
de longue haleine ) mais qui feroit utile & 
agréable. 

Monfieur de Tournefort , à qui la Bota- 
nique eft fi redevable par le bel ordre qu'il 
ya mis, avoit deffein de travailler fur cet- 
te matiere , comme il avoit déja fait fur les 
Plantes. 11 y auroit, fans doute, répandu 
la même clarté ; mais malheureufement la 
mort l'a prévenu, & nous a privé par- 
d'un ouvrage qui fürement auroit été 
parfait. Dans ectte vüë, Monfieur de Tour- 
nefort avoit fait une très-ample collection 
de Coquilles , qu'il alaiflées après fa mort 
à Loüis XIV. Le Roi les accepta volon- 
tiers ; il en commit le foin à Monfieur Fa- 
gon, fon premier Medecin; & ce grand 
Monarque ne regardoit pas le plaifir qu'il 
prenoit à les confiderer de tems entems, 
comme un amufement indigne de Sa Ma- 
Jefte. 

Après la mort de Loüis XI V.. elles ont 
paffées entre les mains de Monfeur Le Duc, 


A ii 
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le Roïiles lui ayant données pour augmen- 
ter le Cabinet d’Hiftoire naturelle que Son 
Alteffe Séréniflime faifoit ;Cabinet tres cé- 
lebre aujourd’hui, & dont j'aurai occañon 
de parler plus bas. 

Cette partie de Phyfique n’eft pas une 
des moins curieufes, quoiqu’elle ne paroif- 
fe à bien des gens qu’une bagatelle. Les An- 
ciens ne lui ont pas refufé leurs foins: Diof- 
corides & Pline nous ont laiffé des échantils 
lons de Pétude & des recherches qu'ils em 


avoient faites. 


J'ai fouvent remarqué que ceux qui cn 
parloient ordinairement avec indifférence 
ne les avoient jamais éxaminées , & s’ima- 
ginoient que toute coquille reflembloit x 
uneautre; que la terre n’en fourniffoit point 
d’autres que celles de nos Limacons ; les 
rivieres que celles de nos moules; & les 
mers que celles des Huitres que nous avons 
coutume de voir ici. J'ai eu quelquefois le 
plailir d’obferver lextafe dans lequel fe 
trouvoient prefque toujours ces perfonnes 
prévenués, à l’ouvgrture d’un tiroir de piez 
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ges choifies; ilsne me quittoient gueres 
fans me prier de leur procurer le plaifir de 
revenir une feconde fois pour les confiderer 
avec plus d'attention. 
Eneflet, rien n’eft plus féduifant que la 
vuë d’un tiroir de Coquilles bien émail- 
léces ; Le Parterre le mieux fleuri n’eft pas 
plus agréable, & l'œil eft frapé fi mer- 
veilleufement, que l'on a de la peine à pou- 
voir fe fixer : l’'embaras eft de fçavoir ce 
que l’on doit admirerle plus, ou de Ja 
perfection du travail de celle-ci, ou de la 
vivacité des couleurs de celle-là; de la fi- 
métrie merveilleufe de cette autre, ou de 
l'irrégularité harmonieufe d: cette dernie- 
re. Enfin toutétonne, jufqu’à la plus peti- 
te de laquelle vous ne pouvez quelquefois 
découvrir la perfection que par le fecours 
d’un Microfcope, qui vous y fait obferver 
desbeautés dont vous ne l’auriez jamais 
goupçonnée., & vous force à vous écrier 
que * La Nature n'efi jamais plus grande que 
dans fes plus petites chofes. 
» Naura aurquam major quämin miuitnis. 


A ii 
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: Que de variété dans leurs formes! Ja- 
mais la Nature ne s’eft joüée avec plus de 
diverfité dans aucune de fes Produ&ions ; 
il y en a de plates , de concaves » derondes, 
de demi rondes : les unes font dentellées, 
Les autres cannelées ; celles. ci herifftes UT 
les-là raboteufes! Les unes ont le teft dur, 
comme la Pourpre; les autres font fi lége- 
res qu’à peine on ofe les toucher, comme 
le Naurile de papier : dans celle-ci PAnimal 
cft enfermé, pour ainfi dire, dans un étui, 
comme dans les Turbinites ; ou par deux 
cloifons, comme dans les Æyirres: dans 
celles-là il ne l’eft que d’uncôté, & de l’au- 
tre il refte fi fort attaché aux rochers, que 
ce n’eft qu'avec grande violence qu'on l'en 
arrache, comme le Lepas: d’autres font ou- 
Vertes par les deux bouts &reffemblentaffés 
aunc bouche béante , Comme celles que 
Von apelle en Latin Chame: la tête desunes 


| €ft tournée en vis; celle des autres eft 
Unie: quelques-unes ont double Coquille, 


d’autres n’en ont qu'unc fcule. Enfin , fans 
entrer dans ledétail des variétés de leurs 
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couleurs , qui vont àl'infini, leurs formes 
feules ont entr’elles un très-grand nombre 
de différences , il eft prefque impofible 
de décrire exactement. 

Leur interieur ne mérite pas moins d’at- 
tention. Que de précifion dans leurs fabri- 
ques Que de fagetfe l'Auteur dela Nature 
n’a-t-il pasrépandu dans les différentes di- 
ftributions que l’Animal , qui y fait fon fé 
jour y a conftruit lui-même pour fes com- 
modités! Où cela ne conduiroit-il pas, fi 
lon vouloit aufli aprofondir &c chercher à 
connaître de près cet Animal , de quelle 
façon il eft logé dans fa Coquille , com- 
ment il y agit pour fes befuins, & mille au- 
tres chofes qui en feroient des fuites infe- 
parables , & qui pourroient faire un objet 
phyfique aflés effentiel pour mériter at- 
tention particuliere des Naturaliftes ! Ce 
que Monfieur de Réaumur , de PAcademie 
des Sciences, a dit à l’occafion de quelques- 
unes de ces Coquilles, montre de quelle 
curiofité , & même de quelle utilité pour- 
roient être de parcilles recherches. 
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Les Artiftes y peuventaufli trouver feux 
{| avantage. Les Coquilles fe placent aifément 
{l dans la Sculpture, & fe sgeupent affés heu- 
reufement: leur vuë peut infpirerdes idées 
j neuves pour les formes tant aux Archite- 
| étes qu'aux Sculpteurs, & même aux Pein- 
l| tres. Lenom d’efcaliers en Limaçon, don- 
(| né à nosefcaliers à vis, ne permet pas de 
douter que la premiere idée de leur con- 
ftruétion ne foit duë à la difpofition inte- 
rieure de certains Coquillages. 

Les Bijoutiers & Metteurs - en - œuvre 
peuvent les emploïer agréablement, & mê- 
me utilement en mille occafons. Neleur 
| doivent-ils pas déja l'invention de nos char. 
Lil nieres? N’en ont-ils pas déja formé des boë- 
| tes dontl’exécution eft devenuë très-agréa- 

ble ? 11 ne manque à la Coquille ; pour fai- 
re fortune, & être trouvée digne d’être mi- 
fe en ufage, quela qualité d’être aufli rare 
que de certains cailloux, ou pierres pré- 
. cieufes ; on la rechercheroit en ce cas, tout 
le monde en voudroit avoir, & on com- 
menceroit à y découvrir pour-lars des beau» 
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tés aufquelles on ne faifoit point aupara 
vaut d'attention. La difficulté que l’on a à 
acquérir les chofes , nous pique plus quel- 
quetois que leurs beautés. L'on ignore Île 
plus fouvent l'avantage que l’on pourroit 
tirer d’une chofe , que parceque l’on ignore 
la chofe même; & par l'idée de bagatelle 
que l’on s’en eft toujours fait , foit par pre- 
vention , foit par habitude , on ne veut pas 
ordinairement fe donner la peine de l'éxa- 
miner. 

If fe trouve des Coquilles d’une gran- 
deur & d’un poids énorme ; mais elles ne 
conviennent gueres que pour garnir des 
deffus de Cabinet ou d’armoire ; celles qui 
font propres pour les Curieux font de ha 
moyenne efpece. 

Les petites cependant ont beaucoup de 
Partifans , parcequ'elles ne tiennent pas 
tant de place dans les Cabinets, &c qu’elles 
font, pour ainfi dire, plus achevées que les 
grandes. La plüpart des grands Curieux de 
la Holande les veulent avoir des différens 
âges, depuis la plus petite jufqu’à la plus 
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grande , afin de pouvoir les examiner dans 
tous les états par où elles paflent. Comme 
on m'en avoit demandé de cette efpece, je 
me fuis attaché à en chercher, heureufe- 
ment J'en ai trouvé de très-belles. 

1l yen a de fort rares dans la Colle@ion 
que j'ai faite , qui même font tout-à-faitin: 
connus ici, & que je n’ai trouvé gravées en 
aucun endroit. Lorfque je mets quelque- 
fois dans le Catalogue Pépithete de rare 
à une Coquille qui s’y trouve 3. 4. ou S. 
fois , cela ne doit pas diminuer la réputa- 
tion de rareté qu’elle 2 acquife, parceque 
ce n’eft point le Cabinet d’un feul particu- 
lier que j'ai acheté, mais un amas que j'ai 
fait avec beaucoup de foins & de recher- 
ches, de tout ce que j'ai pû trouver de 
beau & de rare. 

Toutes les fois qu’il m’eft tombé fous la 
main une piéce diftinguée, & recherchée 
des Curieux, je l'ai prife préférablement,& 
je l’aurois trouvée encere plus fouvent que 
Je ne l’aurois pas laiflée | pour être en étar 
de fatisfaire ici un plus grand nombre d’A- 
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mateurs. J’aieu le bonheur de trouverauff 
de ces jeux, ouces caprices, dans lefquels 
la Narure fe plait quelquefois, qui fure- 
ment piqueront les Curieux par leur fingu- 
larité. Ces hazards ne font pas ordinaires, 
ce qui fait qu’on les eftime forten Holande, 
Je veux parler de ces groupes de Coquilles 
formés par la Nature même, & de ces Co. 
quillages adherans à des morceaux de ro- 
chers. | 
C’eftun abus de croire qu'il fuffit de fe 
promener fur le bord de la mer,pour rems 
plir facilementfes poches de Coquillages ; 
j'y ai padé plufieurs journées fans en avoix 
pû trouver une feule qui füt digne de quel- 
qu'attention. Les flotsqui les battent con- 
tinuellement , & les roulent avec les cail- 
loux fur Le fable ; l’injure des faifons à la- 
quelle elles font expofées, le froid & le 
chaud , le Soleil & la pluie, qui alternati- 
vement fatiguent & alterent leur éeorce,& 
la fange dans laquelle elles s’anéantiflent , 
pourainfidire , par la fuite des tems, join 
aux diffexens infectes qui s’y attachent or- 
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dinairement auflitôt que l’Animal a perdu 
la vie, & les percent quelquefois d’outre 
en outre : tous ces accidens leur font per= 
dre totalement leurs formes & leurs Cou- 
leurs , enforte que l'on n’en reconnoît pref- 
que plus l’efpece : du moins leur fraîcheur 
& leur éclat difparoiflent, & l’on n’en 
peut tirer aucun agrément. Voila ce qui 
fait ordinairement la difficulté de les trou- 
ver bien conditionnées ; de facon que toute 
Coquille ( quelque commune qu’elle foit ) 
doit être reputée rare, quand elle atteint 
au point de la confervation qui lui eft ef. 
fentielle. 

Chaque rivage, outre cela, a fes Co- 
quilles, & les plus belles ne fe pêchent 
gueres qu’en pleine mer; comme l'efpece 
appellée la Thiare; aufi bien que toutes les 
Bivalues , que l’on ne trouve jamais fur le 
bord de la mer qu’elles ne foyent fort en- 
dommagées. 

Avant qu’une Coquille foit en état d’en- 
trer dans un Cabinet, elle eft fujeteà bien 
des accidens , qui fouvent l’empêchent d'y 
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trouver place ; les plus belles & les plus 
fingulieres ne croiflant pas fur nos côtes, & 
venant la plüpart des Indes Orientales & 
Occidentales, ou d’autres païs fort éloi- 
gnés. | 

Il faut , pour qu’une Coquille foit con- 

ditionnée , qu’elle foit pêchée dans la mer 
ou fur fes bords ,felon fon efpece , lorfque 
l’Animaleft encore vivant. Il faut que le 
hazard la procure belle. Celui qui l’a pé- 
chée doit aporter toutesles attentions pof- 
fibles pour la tranfporter fans dommage, 
fur-tour, fi elle eft garnie de pointes, qui fe 
caffent facilement. IL y en a de certe efpece 
que l’on n’ofe prefque pas roucher,& d’au- 
tres quifont fi minces qu’elles fe brifc- 
roient en mille morceaux pour peu qu’elles 
fuffent preflées. 

Le mérite d’une Coquille eft d’avoir 
toutes 1es pointes , fes bords , ou fes lévres 
faines , & fes couleurs vives : ce qui fe dé- 
truit facilement filon n'aporte pas toutes 

les précautions néceflaires pour qu’elles ne 
fe frottent point les unes contre Les autres 
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dans le tranfport ; fans cette condition les 
vrais Curieux n’en font pas grand cas. Il y 
en a cependant quelques unes pour ! ef 
quelles ona de l’indulgence, autrement on 
neles poffederoit jamais fi on Les vouloit 






decette perfetion:cefont les grandes Be. 
caffes épineufes , & les Concha V'eneris, def- 
quelles ileft abfolument impofhble de trou- 
ver toutes les pointes parfaites , & l’on eft 
affés content quand on en peut poffeder 
quelqu’une de cette efpece à laquelle il re- 
fte encore quelques pointes enticres. 

La Coquille après fon tranfport doit 
paffer entre les mains de gens au fait pour 
la nettoïer ; car on eft oblioé de polir les 
unes , & d’ôter aux autres une croute en- 
durcie formée par le limon dans lequel {6- 
Journent ordinairement la plupart des Ani- 
maux qui les habitent , ce qui exige une 
grande patience , fil’on n’en veut point al- 
terer le coloris, autrement on rifqueroit 
trop , fur-tout à l’évard decertaines ,com- 
me les efpeces apellées Argus & Draps 
d'or , dont les couleurs , quoiqu’extréme- 
ment 
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ment vives, font fi légerement imprimées 
fur la furface , que le polile plus doux fe- 
roit capable de Les enlever. Si l’on veut fai- 
re revivre le luftre qui eft naturel à cette 
efpece , on doit fe contenter de les polir 
avec la main, après les avoir légerement 
nettoyées. 

Fort fouvent , après s'être donné toutes 
ces peines pourles mettre en état de faire 
l’ornement de quelque Cabinet , 1 arrive 
que d’une douzaine de Coquilles, qui au- 
ront couté bien du tems &,des foins, on 
fera obligé d’en mettre au rebut plus dela 
moitié , par raport aux défauts qui étoient 
cachés par cette croute ouce veile, & qui 
fe découvrent après le nettoïement. 

Les Holandois entendent parfaitement 
Part de les nettoïer & y excellent fans dou 
te par la grande quantité qui leur en pafle 
par les mains ; cela eft chez eux un efpece 
de commerce, & une occupation de la- 
quelle plufeurs trouvent à fubffter. C’eft 
à eux que l’on peut s’adreffer pour en avoir 
plus commodément ; le nombre de vaif. 
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feaux qu'ils envoïent jufqu’aux extremités 
du monde leur procure, avec plus d’abons 
dance les richefles de l1 mer, & je crois 
que c'eft la Nation la plus opulente dans 
cette partie. | 

La facilité que les Holandoiïs ont à ac- 
querir les Coquilles , n'empèche pas qu’ils 
ne les pouflent quelquefois à un très-haut 
prix, quand elles fe trouvent parfaites, & 
qu'elles ont quelque réputation. En voici 
un exemple. Le Cabinet de feu Monfieur 
de la Faille, Auditeur des Etats , firenom- 
mé par le beau choix de Coquilles qu'il 
pofledoit, fut vendu à la Hayeil y a quatre 
ans ,& a fervi à en enrichir beaucoup d’au- 
tres. Il sy en trouva une en particulier , 
d’environ deux pouces de longueur , de 
Pefpece de celles que l'on apelle Æ4wira- 
les , & à laquelle on avoit donné lenomde 
Cedonulli qui fut achetée par un Marchand 
mille vingt livres àäe notre argent. Cette 
Coquille orne aétuellement le Cabinet du 
Roi cie Portugal. Jai eu de celui quien fut 
l’acquereur une bonne partie de ce que j'ai 
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raporté dans ce dernier votagc. Cette Co- 
quille n’eft pas la feule qui ait monté À ce 
prix. Dans la Préface du Cabinet de Rum- 
phius , édition de 1711. on y parle d’une 
parcille Coquille qui avoit couté cinq cens 
florins d’'Holande. 

Les Holandois ont pour cette Coquille 
une fureur dont je ne puis découvrir les 
raifons ; elle y eft dans une réputation fi 
haute que l’on ne peut point leur en arra- 
cher ,même de médiocres, fans y mettre 
un très-0ros prix, aufli ne m’en fuis-je pas 
chargé. Si c’eft par raportà fa beauté dont 
Je conviens , il s’en trouve d’autres cfpe- 
ces, & en quantité , quine lui cedent en 
rien de ce côté. Si c’eft pour fa grande ra- 
reté , j'avote que je ne l'ai pas trouvée tel- 
lc puifqu'il y en a, & quelquefois plus d'u. 
ne,dans les moindres Cabinets. 

Icft vrai qu’il n’y à pointde païs où l’on 
rende plus de juftice aux Ouvrages exquis 
tant de la Nature , que de l’art, de quel- 
que genre que ce foit, & où l’on ait plus 
d'ardeur pour acquerir tout ce qui eft beaux 
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Les moindres particuliers y ont des Cabi- 
nets aflés bien choifis. Ce qui fait aufli que 
malgré la quantité de tableaux des grands 
Maîtres, de defleins , & d’eftampes qu’ils 
poflcdent , il eft très difficile de leur en ti- 
rer ,nimème de ceux des Maîtres qui ori- 
ginairement ont travailléchez eux, quoi- 
que leurs apartemens foient tous remplis 
de ces morceaux choifis qui font fi renom- 
més pour le coloris & pour l’extrémement 
fini. Je mefuis trouvé à la Haye pendant ce 
dernier voïage , à la vente du riche Cabi- 
net de Monfieur Schuylemburch, Bour- 
guemeftre de Harlem , où je n’ai pü acque- 
rir aucun tableau, avec efperance de pou- 
voir trouverici quelque avantage.Ils païent 
un gros prix tout ce qui leur plait. J'ai vû 
à Delft, chez un particulier nommé Mr. de 
Reuve , qui eft très-curieux en tableaux, & 
quiaune collectiontres- précicufede defleins 
des meilleurs Maîtres: J'ai vü, dis-je, un 
deffein de Raphaël qui neconfifte que dans 
une tête ,un pié & deux mains,qui font l’é- 
tude dure des figures de cette belle tranf- 
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figuration fi renommée, & qu'il m'a dit 
avoir acheté à une vente environ 1800. 
livres de notre argent: ce qui m'a été cer- 
tifié par les Curieux qui connoiffent ce 
deflein, & quiavoient été prefens à cette 
vente. 

Je crois que l’on me pardonnera cette 
petite digreflion , que je n'ai faite que pour 
aprendre qu'onne doit pas s'étonner fien 
Volageant chez eux, on n’en raporte pas un 
grand nombre de curiofités. C’eft un abus 
de croire qu'avec de l'argent on leur tire 
aifément des mains les belles chofes qu'ils 
poficdent, parce qu’ils en ont en abondan 
ce , ou parcequ’ils ont la facilité de les ac- 
querir. Voilà le troifiéme voiage que j'y 
fais , & j'ai eu bien de la peine ( comme on 
a pü s’en apercevoir ) à faire une très-peti- 
te recolte. Les Curicux, quiontété en Ho- 
lande, feront garans de ce que j’avance. 

Les Coquillages font l'objet de l1 re- 
cherche de deux differentes fortes de per- 

fonnes ; je veux dire des Phyficiens & des 
Curieux. Le but des uns , €n les poffedant 
B iij 
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eft d’en étudier la caufe, le principe & les 
fuites cequicftproprementleReécreario men- 
tis de Bonanni. Les autres ne les recher- 
chent que propter Recreationem oculi , par 
déhffement, & pour fe procurer un coup 
d'œil agréableen obfervant la varieté des 
formes & des couleurs dont elles font or- 
nées. Je ne prétens pas cependant dire par- 
là que l'unique motif des Curieux, en ac- 
querant des curioftés, foit l’amufement, 
& que le Phyfcien n’aiten vuë que létu- 
de, & ne compte pour rien la récréation 
des yeux; mais feulement que Pagréable 
qui s’y rencontre n’eft qu’acceffoire pour 
le Phyficien , comme l'étude & la recher- 
che le font pour les Curicux. 

Quelques Naturaliftes veulent les Co- 
quillesbrutes , les Curieux les veulent po- 
lies , afin d’en mieux apercevoir toutes les 
beautés; & j'ofe dire quece n’eft point voir 
la beauté d’une Coquille telle que la Natu- 
re l’a formée, fi cette Coquille n’eft aupa- 
savant dépoiillée de cette crafle qui lui eft 
totalement étrangere. Quand on fe conten- 
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te de la netoïer fimplement & avec ména* 
gement , pour y mettre enfuite une eau de 
gomme léoere , ou la polir fans en alterer 
les couleurs, loin d’en changer la Nature, 
on la dévelope entierement, & on la met 
en état par-là d’être obfervée plus exaéte- 
ment dans toutes fes parties. L’Auteur de 
la Nature, quine fait rien en vain, ne l'a 
ornée des couleurs que l’on y découvre par 
ce moien, que pour qu’elles foient vuës & 
admirées. Combien perdroit-on, fur-tout 
dans les petites qui font toutes admirables, 
fi l’on n’ufoitde cette précaution. 

Les Phyficiens ne reconnoiffent une Co- 
quille que par fon nom originaire , & ha- 
billée Le plus fouvent à la Grecque. Is fe 
revoltent, quand on lui en veut donner un 
François, qu’ils apellent ordinairement en 
treux un nom æbitraire, où un #0# de 
gmerre. Nos Curieux , au contraire , s’efia- 
rouchent quand ils entendent prononcer 
un mot Grec ; & le mot de * Peuryéaille 


# Nom donné à une efpece de Coquille. 
B iii} 
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leur paroît auffi heriffe que la Coquille la 


plus épineufe. 

Pour éviter tout embarras dans ce Cata- 
logue , je n'ai fuivi que les trois Claffes gé- 
nérales Le plus en ufage. En y dénommant 


une Coquille à fon Numero , quand je 


| connois fon genre ou fon efpece, je les 


nomme La premiere fois que la Coquille y 
paroît: jy joins, quand je le peux, lesnoms 
qui leur font donnés, tant par les Auteurs 
quien ont parlé , que par les Amateurs’; fi 
je fçais quelque chofe de particulier tou- 
chant cette Coquille que je nomme, Je le 
dis en même tems; fouvent je ne lui don- 
ne qu'un #0» de guerre ,:n°en fçachant 
point d'autre; &c comme c'eftun Catalo- 
que que je fais pour parvenir à la vente de 
ce qui y eft énoncé, j'ai crû pouvoir me 
fervir des noms ufités entre les Curieux , 
& faciles pour eux à retenir , plütot 
que de'n’en point mettre du tout, en con- 
{ervant toujours à la Coquille le nom de fa 
Claffe. D'ailleurs les Curieux (comme je 
l'ai marqué ci-devang) ont la liberté de ve- 
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nir examiner les Coquilles de ce Catalo- 
gue ,pour reconnoître , par l’infpection ; 
celles dontle nom ne donneroit pas unecon- 


La 


noiffance affés precife. J'ai çrû qu’il feroit À 
propos de donner iciune légere idée des dif- 
ferentes clafles & genres dans lefquels on 
a coûtume de divifer le plus ordinairement 
les Coquillages. | 

Les Coquilles font d’une ou de deux 
pieces , ce que l’on apelle Urivalue ou Ri- 
valve, & par confequent ilne devroit y 
avoir que deux claffes générales ; cepen- 
dant on en fait ordinairement trois , parce_ 
que l’ondivifeen 2. celle desQrivalvessainf 
donc j’apètlerai la premiere claffe,celle des 
Univalves qui ne font pas ##rbinées, ou qui 
ne forment nulle volute ; en Latin Téflacea 
non turbinata. * La 2.clafle fera celle des 
Univalves turbinées , ou turbinites | qui for- 
mentune volute:EnLatinTefaceaturbinata. 
La 3° clafle fera celle des Bivalues; Téfta- 
Cea Bivaluia : quoiqu’à le prendre àla ri- 


* Mot que l’onne peut gueresrendre en: 
François que par celui deTarbinée ou turbinire 
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gueur ,les Vrivalves dela feconde claffe 
pourroient être apellées Bivalues ; ainfique 
celles qui font à deux portes ou battans , 
parceque l’Animal de prefque toutes ces 
cfpeces aun Opercule ou couvercleengen- 
dré avec lui, & attaché à une partie de fa 
peau , commé l’ongle l’eft à la chair, qri 
lui fert de défenfe, avec lequel il fe ferme 
toutes les fois qu’il veut fe retirer dans fon 
étui. La Natute a fait cette porte fi jufte, 
& fi bien proportionnée, qu'il eft impofli- 
ble d’apercevoir la moindredivifion quand 
PAnimel veft enfermé.On peut obferver la 
même exactitude dans les Bivalu:s qui one 
des charnieres fi liantes & fi juftes, & dont 
les deux battans, malgré leurs contours & 
leurs formes irregulieres, ferment avec 
tant d’exactitude que FOrfévre le plus 
adroit ne pourroit parvenir à cette pré- 
cifion. L 
Je me fervirai donc fimplement du mot 
d'Urivalve , pour exprimer dans le Cata- 
logue les Coquilles comprifes dans la pre- 
mierc clafle, Celui de Zurbinite me fervira 
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pour celles de la feconde claffe. & enfin le 
mot de Bivalue ou Doublete comprendra 
toutes celles de la troifiéme claffe. 

Les Vaivalves de la premiere claffe , ou 
qui ne font point Twrbinites , n’ont pas en- 
tr'elles grand nombre de divifions. Les ef 
peces les plus générales font les Lepas, ou 
Patelles, les Oreilles de mer, les Dentales; 
quelques-uns y comprennent auf les Vau- 
tiles. 

Les Vrivalues T'urbinitesqui forment 
la feconde clafle font les plus nombreu- 
fes en divifions. Ses principales font 
les Umbiliques | les Sabots , où Culs de 
lampe, les Lunaires , les Demi - Lunares, 
les Cafques, les Murex , les Pourpres, 
les Conques, les Globofées, ou Sphers- 
ques ,les Tonnes , les Baccins , les Trompes , 
les Cornets, les Eguilles les Volures , Îes 
Pyramidales , les Cylindriques , es Ailees , 
les Pentidaëliles où Digitales, les Porcelai- 
nes ,les Nerites , & les Limas. 

Les Bivalves qui font celles de la troific- 
me clafle, fe divifent ordinairement en 
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Chames, Moules, Peignes, Petuncles, où 
Coquilles de SJacques, Pinnes marines, Hui- 
tres , Temilles ou Tellines , Solenes. 

Toutes ces divifions des trois claffes ra- 
portées ci-deffus font encore fujetes entr’el- 
Les à des fubdivifions qui vont à l'infini 
dans les Auteurs qui ont écrit fur cette ma- 
tiere. Ces Auteurs n'ayant prefque jamais 
donné que la defcription de leurs Cabi- 
nets, ou de ceux qu'ils entreprenoient de 
décrire ,n’ont point établi de principes affés 
étendus , aflés {ürs, ni aflés clairs; de là 
vient que non feulementils font la plüpart 
très-differens entr’eux au fujet de la fub- 
divifion de chaque cfpece; mais encore 
faute de principes ils ne font point d’ac- 
cord avec eux - mêmes , ou du moins 
leurs diftributions font tellement arbitrai- 
res qu’il eft impoflible d'imaginer ce qui a 
pû les déterminer à placer une Coquille 
fous un genre plutôt que fous un autre : 
ce qui fait fouhaiter à chaque moment. 
comme je l'ai déja dit, un ouvrage bien 
détaillé fur cette matiere qui puifle fervir 
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de modele invariable. 

On fent affés qu’il m’auroit été impofli- 
bl: d'entrer dans le détail de tous ces dif 
ferens genres & efpeces dans ce Catalogue; 
outre que l’entreprife auroit été certaine- 
ment au deffus de mes forces , le tems que 
je me fuis prefcrit , pour me mettre en état 
d’expofer en vente ces curiofites ,ne m’au- 
roit pas permis de lexecuter, ayant eu à 
peine quinze jours pour les mettre en of- 
dre , & pour en établir le Catalogue. 

J'ai crû faire plaifir au Public de Jui don- 
nerune Lifte des principaux Cabinets de 
Curiofités naturelles , & en particulier de 
Coquillages, qui exiftent actuellement tant 
en France qu’en Holande , ou du moins de 
ceux qui font venus à ma connoiffance, 
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LISTE 


DES PRINCIPAUX 


CABINETS 
BE: C'UR LOS EME 


NATURELLE 
ET für-tont de Coquillages | qui exiflent 


altnellement tant en France qu'en ÆHolande. 


L y a à Paris au JARDIN RovaL des 

Plantes un très-beau Cabinet d'Hiftoire 
Naturelle, dont Mr. Bernard de Muse 
seu a laiparde. Il travaille conjointement 
avec Mr. fonfrere à le mettre dans l’ordre 
le plus convenable, Ce Cabinet s’'augmente 
& fe perfectionne de jour en jour par les 
{oins de Monfieur Dufay , Intendant de ce 
Jardin; Monfieur le Comte de Maure- 


pas, & Monfieurle Controlleur Général 


donnent tous lcsordres néceflaires pour fai- 
re venir toutes les Curiofités tant des In- 


des orientales qu'occidentales , qui peu- 
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| vent lenrichir, parmi lefquelles les Co- 


quillages ne font pas oubliés. 

Le célebre Cabinet de S. A. S. Monfei- 
gneur le Duc de BourBoxeft dès à prefent 
un des plus confiderables de l'Europe: Il 
rcünit cénéralement toutes les parties de 
l’Hiftoire Naturelle ; & il y a lieu de croire 
qu’il deviendra un des plus riches qu'il y 
ait Jamais eu dans le monde, par l'attention 
qu’à ce Prince à augmenter & à l’enrichir 
de tout ce qu’il peut y avoir de pluscurieux. 
Les Coquilles n’en font pas Le moindre or- 
nement , puiique ce font celles { comme 
on l’a déja dit) qui formoient le Cabinet 
de Monfieur de Tournefort, qne ce Prin- 
ce groflit encore tous les jours des mor- 
ceaux qui nes’y trouvent pas. 

Monfieur Georrroy, célebre Chimifte, 
Penfionnaire de l’Académie Roïale des 
Sciences, poffcde un Cabinet des plus cu- 
rieux & des plus rares pour les fofliles, les 
mincraux & les métaux ; on n’en peut voir 
nulle part une fuite plus belle & plus com- 
plete. II l'a enrichi aufi d’une fort belle 
collection de Coquilles. 
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Monfieur Payor d’Ons-en-Bray , Aca- 
démicien Honoraire de l’Académie Roïale 
des Sciences ; dont le Cabinet immenfe 
dans toutes les parties de la Phyfique eft 
connu de tout l'Univers , & qui raffemble 
fur-tout,ce qu’il ya de plus curieux, & mê- 
me d’unique dans la Mécanique , n'a pas 
négligé la partie des Coquillages. 

Monfeur de Reaumur, de l’Acade- 
mie Roïale des Sciences , dont j'ai déja eu 
occafon de parler, a formé un Cabinet 
d'Hiftoire Naturelle, dans lequelon voit 
des fuites auf inftructives que curieufes 
des matieres qui ont raport aux diverfes 
parties de la Phyfique; entr'autres une fui- 
te complete de tous les diflerens métaux & 
terres qui exiftenten Europe , & particu- 
lierement en France ,, ce qui eft unique ; 
cette recherche ayant été faite avec un foin 
extrême, & même parles ordres de feu 
Mr. le Regent. On y voit aufli une très- 
ample collection d’Infectes, confervés avec 
foin , & pris dans tous les états differens 
par lefquels ils paflent. Ce fçavant Acade- 
micien 
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micien n’a pas regardé les Coquilles com- 
me un objet indifferent; & quoiqu'il ait 
traité cette matiere en Phyficien habile il 
na rafflemblé une fuite qui attireroit l’at- 
tentionmème des fimples Curieux. 

Monficeur BoNrer de |: Moiflon, 
Tréforier Général des Etacs de Languedoc, 
plus Phyficien encore que Curieux , tra- 
vaille tous les jours à augmenter un Cabi- 
net d'Hifloire Naturelle qui eft déja confi. 
derable , & qu'il paroît vouloir pouffer à la 
perfection , dans lequel il à placé nombre 
de Coquillages bien choifis pour la varieté 
& la condition. 

Monfeur Manuper, Medecin & meim- 
bre de l’Academie Roïale des Belles Let- 
tres , a fait une fuite curieufe de Coquil- 
les de toutes les cfpeces qu’il à pù trouver, 
dans le deffein qu'il a d’executer Je projet 
de feu Monfieur de Tournefort ; projet 
déja fort avancé. Son Cabinet renferme 
beaucoup d’autres Curiofités Naturelles, 
qu'il a raflemblées pour en faire Pobjer de 
fon étude & de fes recherches. 
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Monfceur le Duc DE SuLry aporte 
tous les jours fes foins & fon attention à 
completer un Cabinet d'Hiftoire Naturel- 
le, qui confifte en nombre de Plantes Ma- 
rines , Convcllations , Coquilles, Petrifi- 
cations, Criltalifations, & autres produ- 
étions de la Nature, tres-curieufes & très- 
bien choiïfies. 

Monfieue Sevin , Confeiller honoraire 
du Parlement, dontle goût für & exquis 
eft connu de tous les Curieux, a chez fui 
un a{femblage des Merveilles de la Nature 
& del’Art, qui font prefque toutes uni- 
ques dans chaque efpece , qui fait Pobjet 
de f2 curiofité. On y admire des Vafes de 
Jafpe & de Criftal, des Agates œillées, des 
Onix, des Rubis, des Dendrites, connuës 
fous le nom de Pierres arboriféss  , des Pier- 
res précicufes gravées & non gravées , & 
mille autres rarctés d’une beauté furpre- 
nante: Tout y eft merveilleux , & lon fçait 
que rien n’y trouve place qui ne foit mar- 
qué au coin de la perfection , & du choix 
le plus fcrupuleux. Il a formé , avec bien 
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du tems & des recherches, un Cabinet de 
Coquillages, dont la beauté, la condition 
& lechoix font à toute épreuve. Ce Ca- 
binet pafleroit affurement en Holande, où 
il s’en trouve de fi beaux, pour un des plus 
précieux. 

On voudra bien me permettre de témoi- 
gnerici à Monfieur Sevin une reconnoif- 
fance publique de tout ce que je lui dois : 
c'eft lui qui-m’a infpiré de l’amour pour Les 
Curiofités Naturelles, en m’en faifant fou 
vent admirer les beautés , & je lui ai des 
obligations infinies de toutes les inftru- 
ctions & tous les confeils qu’il a bien vou- 
lu ne me pasrefufer dans toutes les occas 
fions qui fe font préfentées. | 

Monfieur DE s-ALLIER d’Argenville, 
Maître des Comptes & Secretaire du Roi, 
a formé pareillement un Cabinet de Co- 
quilles qui ne le cède qu’à celui de Mon- 
fieur Sevin.Il n’épargne rien pour s’enrichic 
dans ce genre , aufli-bien que dans les au- 
tres parties d lHiftoire Naturelle done 
il cit déja tiès-bien fourni. Son goût eit 
Ci 
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général, & fon Cabinet d'Éftampes , de 
Tableaux-& de Deffeins , dont le choix eft 
très beau & confiderable, eft connu des 


Amateurs tant en France que dans les pais 


étrangers. Monfieur d’Argenville ne s’en 
tient pas à la feule contemplation de fes 
curiofités, il travaille actuellement à une 
Hiftoire des Coquilles & des Mineraux , 
qu’il projette de donner au public en Eatin 
& en Francois ; elle eft déja fort avancée. 
Monficur de JuLLieNNe des Gobelins, 
connu des Curieux par le beau choix qu’il 
a fait de Tableaux, Deffeins & Eftampes de 
divers orands Maîtres , & par les foins qu’il 
a pris d'enrichir le public d’une nombreu- 
fe fuite d’eftampes gravées d’après le céle- 
bre Vatteau, a commencé une Colleion 
d'Hifloire Naturelle Jde laquelle les Co- 
quilles font Le principal ornement , & qu'it 
augmente , dans l’occafion, de ce qu’il peut 
trouver de beau, | 
Monfieur le Chevalier ne LA Roque ; 
Amateur zélé des Productions de L'Art & 
de la Nature, met auffi fon plaifir depuis 
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long-tems à faire un afflemblage de ce qui 
fe trouve de plus beau en Pierres gra- 
vées , Coquilles & autres Productions ter- 
rcftres & maritimes. Son Cabinet eft connu 
des Amateurs.[1 renferme quantité de mor- 
Ceaux précieux en ‘tout genre. On y voit 
des Tableaux , des Bronzes , des Eftampes, 
des Defleins , des Porcelaines , des Vernis 
de Ja Chine & du Japon , & mille autres 
Curiofités toutes d’un choix délicat, & qui 
font preuve de fa connoiffance & de fon 
goût. 

Monfieur l'Abbé de Moxcr1r, Docteur 
de Sorbonne , & parent de lAcademicien 
de ce nom, ne fe donne point le titre de 
. Curieux; cependant il réünit bien des mor- 
ceaux de PHiftoire Naturelle , non moins 
admirables par leur confervation, que par 
le goût & les graces qu'il a fçû aporter à 
leur arrangement. 

Parmi les Curioftés en tout genre, dont 
le nombreux Cabinetde Monficur Vivanr 
eft rempli, Les Coquilles ne font pas non 
plus oubliées, & l’on y en voit de toutes 
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les efpeces, & en grand nombre. 

Madame de Vazois, époufe de Mon- 
fieur de Valois, Penfionnaire de |’ Acade- 
mie des Belles Lettres, s’eft aufli diftinguée 
parmi les perfonnes de fon. Sexe par l'a- 
mour qu'elle a eu de tout tems pour les 
Coquilies. Elle en a une collection qui a 
toujours paffée auprès des Connoifleurs , 
pour belle & bien choilie. 

Je n’ai point entrepris de faire ici le dé- 
nombrement de tous les Cabinets curieux 
qui fe trouvent aujourd’hui à Paris, & dont 
le nombre augmente tous les jours. J’ai 
crû qu’il feroit fuffantde raporter les plus 
connus. 

Jene puis cependant m'empêcher de 
parler de l’amas de Curiofités Naturelles 
que poffede Monfieur de Romren, Prefi- 
dent à Mortier au Parlement de Rennes, 
& dont les Coquillages ne font pas la moin- 
dre partie; il lembellit tousles Jours de ce 
qu'il peut trouver de rare, & il paroît qu’il 
a intention de poufler cette partie à fa pex- 
fection, 
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Lrire en Flandres eft une des Villes de 
la Province où j'ai remarqué un goût plus 
univerfel pour cette curiofité ; c’eft pour. 
quoi j'ai jugé à propos de la comprendre 
dans cette Lifte , afin que les Amateurs qui 
y pafferont puiffent profiter de la vuë de ce 
qui s’y trouve de beau en ce genre. Plu. 
fieurs particuliers y ont d’aflés belles colle- 
étions de Coquilles; mais entr’autres Mr. 
Drseuipes , Avocat, en poffede une très- 
belle & très-nombreufe, ou il fe trouve des 
morceaux affés rares & fort bien confer- 
vés: enfiniln’y a gueres de Villes princi- 
pales dans les Provincesoüilne fe trouve 
quelques Cabinets de ce genre; & fur-tout 
à Marfcille , à Montpellier, à Nantes & à 
Roüen , felon ce que j'ai entendu dire par 
les Curieux qui y ont €té: mais c’eft un 
dénombrement dans lequel je ne puis en- 
trer, & qui deviendroit d’une trop longue 
haleine. 

H eft aifé de comprendre par ce qui a été 
dit ci-deffus de la Holande, que c'eft le 
païs où les Cabinets de Coquilles fe trou- 
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vent en plus grand nombre. En eflet ; tout 
le monde en eft curieux. Pour ne point 
tomber dans un détail qui ennuiroit peut- 
être , je me contenterai de raporter ceux 
qui font le plus enréputation. 

Monfieur SecveznT,Ofcier dela 
Cour à la Haye, poffede un des plus beaux 
Cabinets de Coquillages qu’il y ait aujour- 
d’huien Holande : commeila été toute fa 
vie dans cette curiofité, il l’a enrichi de 
tout ce qui s’eft trouvé de plus curieux 
dans toutes les ventes qui s’en font faites 
dans le païs. 

Le riche Cabinet de Monfieur SCHEIN- 
Vosr, dans lequel avoit pañfé celui de 
RumpHius eft aujourd’hui entre les mains 
du Sieur Posrumus , Officier de la Ville 
d'Amfterdam, qui a époufc fa fille. C'eft 
lui qui a donné le Rumphins en 1705. avec 
la defcription en Holandois. 

Le Sieur Jacob Guiicor, Droguifte, 
fur le Canal qui eft PAIN la Bourfe 
ou le Roxin, en poflede un des lus 
beaux & des plus nombreux. 


La 
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La Defcription de celui du Sieur SeBA , 
qui eft aétucllement fous la prefle , & dont 
il a paru déja deux volumes , fera connoîx 
tre fes richeffes quand le troifiéme Volume, 
qui comprendra les productions de la Mer, 
paroîtra, où l’on verra la plus ample col- 
leétion de Coquilles qui ait encore paru. 
J'ai été extremément fatisfait de voir ce 
Cabinet; les termes ne peuvent être trop 
énergiques pour en loüer l’étenduë, la per- 
fection & la variété, & c’eft luirendre ju- 
ftice de dire qu’on ne croit pas que l’on 
puiffe pouffer plus loin une colle@&ion dans 
le genre de l’Hiftoire Naturelle. 


J'ai vü parcillement celui de Mr. Lez 
VIN VINCENT, Fabriquant à Harlem, more 
depuis quelques années; j’avoiie que j'ai été 
furpris de la quantité de chofes rares que j'y 
ai trouvé :ce Cabinet confifte en plus de 
fept cens Phioles remplies de Reptiles & 
autresanimaux des plusfinguliers& des plus 


grands que l’on puiffe conferver dans l'ef- 
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prit de vin ; un amas confiderable des Co= 
quilles les plus rares, grand nombre de 
Coraux , Piantes marines & Mineraux ; 
mais ce qui m'a piqué le plus eft un nom- 
bre infini de boëtes pleines de petits infe- 
£esde toute efpece, parfaitement confer- 
vés, dont la variété des couleurs forme le 
plus beau coup d'œil que la Nature puifle 
offrir. Madame {à Veuve eut lacomplaifan- 
re de melaiffer tout examiner avec la plus 
grande politeffe du monde ,.& m'aflura 
que, felon les Mémoires de feu Monfieur 
on époux , toutes.ces curiofités revenoient 
à plus de deux gens mille liv. de France; ce 
que jecroirois facilement par la quantité de 
chofes uniques quis’y trouvent. Cet Ama- 
teur avoitintercflé., à force d'argent & de 
prefens , tous les Chiruroiens qui faifoient 
des voïages de long cours , pour les enga- 
ger à lui aporter.ce qu’ils trouveroient de 
fingulier qui auroit raport à l'Hiftoire Na- 
tureile. Quoique fimple Commerçant , 


mavoit pas laflé qe de s’'inftruixe dans 































DES CABINETS. 43 
Cette partie, & avoit fait lui même des ex 
périences affés curieufes. J'exhorte les Ama- 
teurs qui iront à Harlem à n’y point pafler 
fans faire tous leurs efforts pour s’en pro- 
Curer la VUE. Ceux qui voudront connof- 
tre en détail ce Cabinet, fur 1: quel je me 
fuis avec plaifr un peu étendu , n’auront 
qu’à confulter l Imprimé qui cn aété don- 
né ,& dont l’on trouvera la Note dans la 
Life fuivante des Auteurs, 

Il ya à Dort cinq ou fix Cabinets de Co: 
quillages que l’où tient pour très-curieux 
auffi-bien que dans divers autres Onde 
la Holande. Je ne finirois pas fi je v.ulois 
entrer dans ce détail. 

Les Voïageurs cürieux fcavent la quan- 
tité qui s'en trouve aufli tant en Italie qu’en 
Allemagne & en Angleterre païs fi fécond 
en Amateurs. Celui fur-tout de Monfeur 
SLOANE, Médecin & Prefident de la Socié= 


té Roïale de Londres eft fi répandu , & fa 
réputation eff fi haute, que plufieurs Cu- 
tieux ont fait exprès le voïaze d’Angleter- 
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re pour fe procurer la vüë de cet amas ef- 

frayant & prodigieux de belleschofes que 
renfermece € binet, & dont il feroit dif- 
ficile de donner la moindre ébauche; la 
partie des Coquilles s’y trouve aufliéten- 
duë au moins que les autres. | | 
Enfin il y a des collections de Coquil- 
les dans tous les grands Cabinets de l’Eu- 
rope , dont le Pere Bonnani a fait le dé- 
nombrement dans la curicufe Préface qu'il 
a mife à la tête du Cabinet du Pere Kircher 
qu'il a beaucoup enrichi, & qui eft propre- 
ment un ouvrage de fa façon : celui qui 
avoit déja paru fous ce titre n’étant rien en 
comparaifon de celui qu'il à donné. On 
trouve un pareil dénombrement dans la 
Préface du Afufœum Sibbaldianum , où ce 
qui a échapé à la recherche de l’un, fe trou- 
ve dans l’autre. Pour ne point copier ce 
qui eft déja dans ces deux Préfaces, je me 
fuis contenté de ne parler ici que de la plû- 
part des Cabinets qui fe font formés de- 
puis en Hiftoire Naturelle, & principale- 
ment cn Coquillages, 
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À la fuite de cette Lifte j'ai cru que l’on 
recevroit avec plaifir celle des Auteurs les 
plus rares qui ont traité des Coquillages ; 
c’eft pourquoi je l'y ai inferée, dans la pen- 
fée que cela Pourroit être intereffant pour 
Ceux qui veulent s’inftruire fur cette m- 
tierce. 
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SEE Es 
ELA EN AN EX E LXCXEENENEX 


LISE 
D'ES 
PRINCIPAUX 
OUVRAGES 


QUI. ONT E°TE FAITES. 
SUR LES COQUILLAGES. 


Artinus Lister, Médecin & 
Membre de la Société Roïale de 


£Eondres , eft un de ceux qui ent le 


; 
plus travaillé fur les Coquillages dans ces. 
derniers tems. On a de lui: 

Hifloria feu Synopfis methodica Conchylo. 
run quorum omnivm pillure ad vivum deli. 
neate exhibentur; Londini, fumptibus auto- 
ris 1686. in folio cumtabulis eneis. Les plan- 
ches de cette collection qui eft une des: 
plus ample dans les efpeces qu’il a traité 
& une des plus recherchées, ont été defli: 
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nées par Mefdemoifel es fes filles, fous fes: 
propres yeux. Comme il n’y a dans cet 
Ouvrage que de trés courtes notes, on 
doit y fuppléer par les autres traités de cet: 
Auteur fur la même matiere, que voici. 

Trablatus duo, atter-de Cochleis tum terre 
fribus ,tum fiuviatilibuss alier de Cochleis ma- 
rinis., quibus adjunëkas cffliber de Lapidibus 
Anglie ad Cochlitarum quandam. imaginer: 
figuratis. Londini 1678. in 4. cum figuris. 

Exercitatio Anatomica in quu de Buccrnis: 
fluviatilibus Ê marins maxime agItUT, quo: 
rum difeéiones tabulis aneis iluffrantur:. 
Londini 1695. in 8. 

Exercitatio. Anatomicaæ in qua d? Cochleis: 
maxime terreffribus , © Limacibus agitur.,. 
omnium diffééhones tabulis æneis iluftirantur,; 
Londini 1694.1n 8. 

Conchyliorum Bivalvium ntrinfque aqua 
Exercitatio-Anatomica tertia. Londini in 4. 
4696. 

Philppi BonAnNt , Societatis Tefus, Re= 
creatio mentis © oculi ,in obfervatione ar = 
analium Teffaccorum curiofis. Nature infpe- 


D iii 
































(ll 
QI 







































































43 LT STE 





éloribus Italico férmone primum propofit«, 
nunc denuo ab eodem Latine oblata , centum 
additis Teflaceorum iconibus , circa que varia 
problemata proponuntur. Rome 1684. in 4. 

Le Pere BoNANN: donna quelques tems 
après un Supplément à cet Ouvrage dans 
fes Obfervations de wiventibus in non vi 
ventibus imprimées parcillement à Rome 
11 À. | 

Son ÆAfufeum Kircherianum parut en 
1709. à Rome. On y trouve une très-am- 
ple colle&ion de Coquillages à la fin, qui 
eft beaucoup plus exadte que celle qui y 
étoit auparavant; 1l prétend y donner une 
Hiltoire complette des Coquilles :, Zare- 
gram Conchyliorum bifforiam Leëlor obferva- 
bit, (dit-il ;) mais les planches n’y font 
point accompagnées de difcours. La Préfa- 
ce de ce Afufenm eft fort curieufe par le 
dénombrement des principaux Cabinets de 
l'Europeen ce genre là. 

On avoit deffein de donner une tradu- 
tion en François du Recreatio mentis & 
eculi; ouvrage qui fürement feroit plaifix 
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auPublic,parraport à ladificultédefe fami- 
liarifer avec la plus grande partie des mots 
qui s’y trouvent, & dont l'intelligence 
n’eft pas aifée, fans en faire une étude par- 
ticuliere. Cette traduction même a été vuë 
entre les mains d’un Libraire à Paris, * qui 
en avoit aufli Les planches , mais cet ouvra- 
ge demandoit à être retouché. On croit 
qu'il a été misentre Les mains du Pere Ca- 
ftel, Jefuite , qui en projettoit la révifon, 
non feulement pour la verfion, mais aufh 
pour la matiere qui yeft traitée. 

Rumphi Thefaurus Cochlearum , Concha- 
rum, © Conchyliorum. Lug. Bat. 1711. im 
folio Vander-A-a. La bonne édition de cet 
ouvrage eft de 1705. avec la defcription: 
des Coquilles qui y font reprefentées, mais 
clle eft en Holandois : cette defcription à 
cté faite par Monfieur ScHsiN-Voer , qui 
étoit fort intelligenten cette partie. Les f- 
gures en ont été deflinées par Mademoi- 
felle Sybille Merian , dont on a Les Infectes 
de Surinam, & plufieurs autres ouvrages. 


* Mr. Seneuze, 
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Ées Curieux d’Eftampes préfereront tous. 
jours cette premiere Edition., les figures 
en étant beaucoup plus belles, joint à ce 
qu’elles font-parfaitement bien gravées ; & 
que ce font celles (au raport de tous les 
€onnoiffleurs) où l’on reconnoît mieux 
les efpeces différentes des Coquilles qui Y 
font reprefentées , ayant été faites avec 
beaucoup de foin & de reflemblance d’a- 
près les originaux. Ea feconde Edition qui 
eft de 1711.a pourtant un avantage fur la: 
premiere , en ce qu’on y amis àlatète une: 
Fable Latine & Holandoïfe avec-Pexplica- 
tion des différens genres & efpeces qui: 
font reprefentées dans chaque planche; ce. 
qui la rend de quelque utilité. 

Gazophilacii Nature © artis Decades de- 
cem , in quibais anïmalia quadrupedia, Aves, 
Pifces , Reptilia, Infila, Végetabilia, itera- 
Foffilia, Corpora Marine, ©" fhirpes mine- 
rales è terra erute, Lapides figura inffgnes 
Cc. defcriptionibus brevibus € iconib us illn 
frantnr. Autore Jacobo Petiver. Londini 
4702. én.folio, Ontrouve dans ce Cabinet, 





Aguatilium animalium Amboinæ Icones O* 
nomina, Tabule XX. Ce font-proprement. 
_ les figures. du Rumphius. Outre ces vingt 
planches de Coquilles , ils'en trouve en 
core plulieurs de répanduës dans les dix 
Décades qui traitent. des Animaux & des. 
Plantes. 

Fabius CoLuMNA de: purpura ab anima: 
li Teflaceo fufa, de hoc ipfo animali, alij- 
que rarioribus teflaceis quibufdan Trallatuss 
Rome apud Joannem AAafcardum x616. in 
4. Il y a eu une autre Édition de cet ouvra-. 
ge , procurée par les. foins de Joarres DA- 


NIEL Adajor, avec desannotitions ; il y a. 


2 
Joint Specimen de Teflaceisin or linem redaëlis. 
tabulis aliquot comprehenfum , Ê n5n minus 
connexum cum editis annotationibus 1m Co. 
lumnam de Phrpura quan ceteo quin infer- 
viturum facils ad Conchylis © Téffacea re- 
liqua in conclavibus principum ac. aliis reile 
difponenda cum brev: Diélionarin Offracoio- 
gico de partibus Teffaceorum. Kixrz Hot- 
SATICX , apud Joachimum Rewnannum, 
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 Aniluarinm Mufei BALFOURIANT à Af4- 
Jao Sibbaldino , fivè enumeratio & defcriptie 


. ; \ 1 
rerum rariorum tam naturalinm quam artifi 





cialiuin , tam domeflicarum quâm exoticarum 
quas Rob. Sissarpus AL D. Eques auratus 
Academie Edimburge donavit , que quafi 
Marundullio brevis eff ad Hifloriam natura- 
lem. Edimburg: imprefumn fumptibus Acad. 
in 12.1697. Cet ouvrage eft divifé en qua- 
te livres. Le troifiéme regarde unique- 
ment les Coquillages, ils y font divifés 
par genres & efpeces. 

Caroli Nic. EANGr1 Lucern. Helv. Pb. 
E M. Acad. Nat. curioforum , Regalis Soc: 
Pruffis methodus nova & facilis Tefacea ma- 
rina in faas debitas claffes, genera © fpecies 
diffribuendi. Lucerne fumptibns autoris 1722. 
in 4. Ilyaun chapitre concernant les Co- 
quillages de mer , ou le Commentateur r2- 
porte les noms qui leur ont été donnés par 
les François, & fe fert de termes aflës ca- 
valiers à ce fujet. Sic nomen dedere ( dit-il ) 
cerebroff Galli js Cochleis, Flandrorum in 
floribus nominandis amulantes ingenii acu- 
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men. Le Pere Bonanni en parle plus obli- 

geamment: Gall: in excovitandis Cochlea. 

TU aptis nominibus non minus Ingentofs gas 
ñ floribus fignificandis Bel ga. 

Rariora Mufti Befleriani que olim Ba- 
filius S Michaël Rupertus  Befleri college- 
Tnt aneifque tabulis ad vivum incif[a evul- 
SATHBL, HunC commentariolo illufirata à Job. 
Henr, LosScHNERO. Vitemberge anno 1716. 
in folio. Les planches de ce Cabinet font 
au nombre de 40 dont plufieurs reprefen 
tent des Coquilles & diverfes autres pro- 
ductions dela mer. Cet ouvrage doit être 
regardé comme Pofthume, celui qui l’a 
Voit entrepris Ctant mort fort Jeune , & 
n'ayant pas pü y mettre la derniere main; il 
ne laiffe pas, dans l'état où il cit, d’être affés 
Curieux, les foures y fontaflés bien gravées, 

Mhjeum Vormisann feu Hifforia rerum 
rATIOTUM tam naturalinm qHAr artificiA= 
lium , tam domeflicarum QUAM exoticar um 
que Hafnie Dancrum in edibus Antoris [er< 
Vañtur ,adornata ab Olio Norm M. D. 
30 Regia Hafaisnfi Academisolim P rojeffore 
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publico. Am. Élrevier 1655. in fol. 

Mufèum C'alceolarium V'eronefè 4 Bencdi: 
‘flo CERUTO inceptum, © ab Andrea Cuioc: 
co lnculenter defcriptum © perfellum, 51 
quo multa ad naturalem Flifforiam fpetlantia 
continentur. Verone apud Ançélum T'amiim 
4622. 17 fol. cum figuris. 

Mufeo di Mofcardo. Note o verd me- 

morie del Mufeo di Lod. Moscaroo in 
tre libri diftente , nel primo fi difcorre del- 
4e cofe antiche le quali in detto Mufeo fi 
trovano , nel fecondo delle Pietre , Minera- 
di è terre ; nel térzo de Coralli, Conchi- 
glie, Animali, Frutti è altre cofe, In Pa- 
doa 1656. 1x folib. 
, Gottvaldianum Mufeum, fivè Conchylio- 
sum Tabule 49. impreffe, quarum 6. priores 
reprefentant Stellas Marinas © Corallia ; 
vatere continent Teffacea, Quivaluia, Tur- 
dinata. Gedani. In folio. 

Mufeum Vratiflavienfe , fem Promptua- 
+ium rerum aaturalinm © artificialium Vra. 


siflavienfe, quas vollegit Chrifésanus KuD- 


MANN, AMediens Vrarflavienfis. Vratifla: 
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Buresln x. 1626. 

Carol ReiroANt Thefaurus elegantiffi: 
mus fuppelleililis antique, nec non Conchy= 
| dium, Mineralinn , Gemmarum, 6 c. Lng= 
 duni Batavorum. 

Mufeum Gocfianum. Numerus Concharum 
in Mufto Gocfiano ultra 1000. excurrit in 
quibus multe quas inter rariffirias numeres, 
Yarlora quoque tum naturalia, tum artifi= 
cialis, sum mineralia non contemnendam par- 
tem confhitnunt. 

Thefaurus T'abnlarum Pinacothecarnm', 
atque nonnullorum Cimeliorum in Gazophy- 
lucio Levin: Vincent. Æarlemi fumpribus 
Autoris 1719. In 4 C'eftle Cabinet que 
jai vû à Harlem, & dont j'ai parlé ci 
deffus. 

Fred, Kuscai1 Thefaurns primus Anis 
malium Quadrupedum , Volaulinm K:pti- 
dun ac Pifcium., nec non Tnfellorum , atqhe 
Conchyliorum , Éc, Parti liquer: limpidif- 
féno innatantum , Partin Balfamo indurae 
t67Um, que [érvanturin Thefauro. Ainffluin À, 
Gualteri CHARLETONI Eercitationes de 
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differentis © nominibus amimalium quibus 
accedunt Mantiffa Anatomica © quedam 
de variis foffilinm geucribus, deque differen: 
sis © nominibus colorum, Editio fecunda, du- 
plo ferè author prior. in f°. Oxonie 1677. fig. 

On peut regarder cet ouvrage comme 
un abregé court & méthodique de lHi- 
ftoire des Animaux. CHARLETON les range 
par clafles , & chaque clafle fe fubdivife en 
differens genres : il place les Coquilles au 
nombre des Poiffons , & il les décrit à me: 
fure qu'il les met dans la claffe qu'il leur 
croit convenable, 

Locupletiffimi rerum naturalium The[an- 
ri accurata defcriptio, ©’ iconibus artificio- 
ffimis expref]io, per univer [am Phyfices hi- 
fforiam , opus cmi in hoc rerum genere nullum 
par extititi ex toto terrarum orbe collegit, 
digeffit , defer:pfit © pingendum curavit Al- 
bertus Sega, Etxela Ooft-Frifins, Acade- 
mie Cefareæ Leopoldino-Carolinæ nature 
Curioforum Collega Xenocrates ditlus , So° 
cieratis Regie Anglicane , © Infhitut: Bono- 
nienfis Sodalis. Amfielodami apna J'auffonio- 
VW acsbergios 
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Waesbergios, Jo. W'eftenium © Guillelmum 
Smitk 1734. Carta maxima. Cet ouvrage 
doit compofer quatre Volumes dont le pre- 
mier & le fecond ont déja paru. Le troifié- 
mé qui contiendra les Productions de la 
Mer, avec la plus ample Colle@ion de 
Coquilles qu’on ait encore vuë , Paroîtra en 
1736. &le quatriéme & dernier en 1737 
Le premier Volume ne paroît pas avoir gC- 
néralement contenté tout le monde. PE 
Programe dit cependant que Monfieur 
Boerhaave, ce fameux Médecin, dont la 
grande réputation eft répanduë par toute 
l'Europe, à rendu un témoignage public 
de n'avoir encore rien vû de plus curieux, 
ni de plus complet dans ce genre. I] faut 
attendre que les deux autres Volumesayent 
Paru,pour pouvoir aprendre fi le public {e 
trouvera du même fentiment que cet illu- 
ftre Phyficien, dont les décifions ont tant 
de poids. 

Dans le Cabinet de Sainte Géneviéve ; 
imprimé à Paris ;» folio ,ilfe trouve quel. 


ques Planches d'Hiftoire naturelle. & en 
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particulier une de Coquillages. defquels 
on y a donné les noms & la defcrip-. 
tion. 

On trouve à la fin des Plantes du Pere 
Bar reLIER , dont la publication eft düë 
aux foins de Monfieur de Juflieu , diverfes: 
Planches de Coquillages , dont.on a donné 
auf la deféription. 

On pourroit augmenter cette Lifte des. 
noms de divers autres ouvrages qui ont ét. 
donnés.fur la même matiere , mais. J'ai cru. 
qu'il étoit fuffifant d’y parler Fi morceaux; 
quinefont pointrépandus, dont on pourroit. 
ignorer l'exiftence ; ou qui ne fe trouvent 
que rarement.L’ALDROYANDUS,IeGESNER, 
Je Jonsron , le RonpecerT, le BELLON. 
fontentre les mains de tout le monde, 
c’eft poREqUoN il auroit été inutile de les y 
comprendre. 

Le Srecrace DELA NATURE doit -ce- 

endant, avec juftice, trouver place ici. 
E” Auteur a, la gloire d’avoir infpiré aux. 
jeunes gens & l'amour. pouf. les riches 
Bioduftions. de la Nature, &. peut: être: 
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| auffi luia t-on obligation d’avoir réveillé 


dans le public l’ardeur qu’on y voit renai2 




















tre pour les amufemens dc ce genre. 

Cet Auteura beaucoup contribué à faire: 
connoître lé mérite & l'utilité de lafcience 
de l'Hiftoire Naturelle, & a trouvé lart de 
mettre le public à portée de voir facile- 
ment, agréablement & en racourci , tout 
ce qu'il n’auroit pû chercher qu'avec peine 
fur cette matiere dans le corps des Meé- 
moires de l’Academie des Sciences , & 2: 
mis en même tems ce même Public en état- 
de pouvoir profiter: des obfervations ; re- 
cherches & découvertes folides qui font- 
düés au travail long & pénible de chacun: 
dés Académiciens qui Les ont faites: 1Ï eft: 
parlé dans fon livre des Coquillages; il'en: 
a même fit graver quelques. uns donc il'a 
donné en-mêine tems la défcription. 

On auroit peut-être fouhaité dé trouver: 
ici quelque-chofe touchant les Reptiles >= 


* Ce genre de Curiofité eft ou connw ici; 
& :très-peu-de Cürieux font fourmis. de ces. 
Animaux, qui font admirables quand: ilf. fe. 
touxent:hienconfervés:. | 


Ej; 
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& autres animaux dont il fera fait mention 
dans le Catalogue; mais J’avoie ingenu- 
ment que je n’en connois pas affés dans la 
quantité qu’il y en a, & quand je ferois en 
état d'y fatisfaire, le tems ne me permet- 
croit pas d'entrer dans ce détail, qui fe- 
roit une matiere au moins aufli étenduë 
que celle des Coquilles. Pour contenter les 
Curieux , je ferai enforte de les nommer 
autant que je le pourrai, en les marquant 
dans le Catalogue , & de raporter ce qu'ils 
ont de curieux, fi j'ai le bonheur de trou- 
ver quelque Phyficien affés bien intention- 
né pour vouloir me faire faire connoiflan- 
ceavec eux, & me les rendre plus fami- 
liers. Si je me trouve encouragé par la fuite 
À faire de pareilles recherches, je tâcherai 
de me mettre au fait des chofes dont je 
ferai amas autant que ma profeflion peut 
me le permettre, afin d’être du moins en 
état de rendre raifon aux Curieux des cho- 
fes dont je ferai fourni. 
Dans la diftribution des Numeros que 
j'ai fait dans le Catalogue , j'ai eu atten- 
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tion de mettre les articlesmoins forts que 
| j'aipü pour fatisfaire à la demande que m'en 
| ont fait les Curieux, afin de neles pas 
| obliger à prendre plufieurs fois les mêmes 
|  chofes, ce qui autrement leur fexoit de- 


venu incommode & à charge. 
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RER AE LE EEE 
CATALOGUE 
R ALSONNE,, 

DE COQUILLES, PÉANTES: 

Marines , Mineraux , Infeétes ;. 


Reptiles &. autres curiofités na-. 
turelles.. 





PREMIER TIRO!R 
du Coquillier.. 


N°. di di Turbinite apellée Porce-. 
laine. 

La Porcelaine eft'une Coquille très-va- 
riée dans fon efpece , quelques-uns y com- 
prennent mêmes celles que Fon apelle 
Olhves., 
Porcelaines : 


& Rumpbhius.les nomme perites 
plufeurs Auteurs nomment- 
lès: Porcelaines-Coquilles de Vennss Và raifon. 
efkqu'elles étoient.en:vénération auTemple: 
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| de Venus, dans la Ville de Gnide; cette- 
Coquille lui fut confacrée au-rapport de 
Pline , livre 9. ch: 25. parce qu'elle arrèta. 
un Vaiffeau qui voguoit.à pleines voiles 
 &. qui.portoit Les ordres de Periandre Tiran 
de Corinthe , pour.faire Eunuque la jeune. 
Noblefle, ce qui. empêcha que cet Arrèt 
fut excuté , ce retard ayant donné le. 
terms de prendre les précautions néceffaires 
pour s’oppofer au deflein de Periandre.. 
Mutian les apelle À caufe de cela Rermoras :. 
Aldrovandus dit qu’on les nomme Porce- 
laines , par rapport à leur beauté leur éclat, 
& leur fraicheur, qui font les attributs de 
Venus ; & Gefner, qu’on leur a donné ce. 
nom , parce. que de leur matiere 6n faifoit. 
EN Porcelaine à la Chine: & enfin, felon. 
d’autres , ce nom leur a été attribué , 4 f-. 
militudine pudendi mulieris ;prepter rrnulam.. 
L'Aranseft la plus rare & la plus précieu- 
g: decette efpece , on l’apelle ainfi pour le, 
diftinguer desjautres.parrapport à la quan-. 
æité de grandes. & petites taches. rondes, 
femblables à des yeux , qui font femées. su: 
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au hazard fur fa fuperficie. Le fond en eft 


ordinairement petit gris, & lestaches d’un 
canelle vif : cette Coquille eft cftimée des 
curieux. Celle-ci en eft une des plus belles, 
on ne la trouve qu’au fond de la mer, ce 
qui fait la difficulté d’en avoir aifément. 

2, Trois Turbinites, dont une Caffandre 
où Æfarpe , & deux Geographiques. 

La Cafandre où Harpe, eft une Turbi- 
rite dont la beauté ne fe peut décrire : fa 
forme eft agréable, & le mélange de fes 


couleurs réjoüit la vuë. Cette cfpece eft fi 


variée que les curieux ne peuvent s’empé- 
cher de là prendre plufieurs fois; on ne 
{çait pourquoi les anciens là nommoient 
Caffandre, le nom de Æarpe lui convient 
à merveille , par la reffemblance qu’elle à 
avec cet inftrument ; Rumphius entrouve 
de trois fortes. Æarpa Nobilis , la belle 
Harpe : elle a ordinairement des bandes. 
ou côtes tachetées très - vivement & plus 
étroites que celles-des autres Harpes, qui fe 
détachent furun fond petit gris ; celle-ci eft 
de cette cfpece. 
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La feconde efpece eft apellée Harpa, 
fans épithete ; elle a des beautés differentes 
& ne cede à la premiere que du côté de la 
rareté, 

La troifiéme eft apellée Harpa minor ; 
la perite Harpe; ces Coquilles font d’autant 
plus belles, quand les côtes font également 

& regulierement diftribuées : elles fe pè- 
chent dans la grande mer des Indes. 

La Geographique eft de l'efpece des Por- 
celaines : on la nomme ainf par rapport 
à la raye & aux taches qui. font fur fa {ur- 
face, & qui imitent aflez le cours d’une ri- 
viere, exprimé fur une Carte Gcographique : 
Rumphius la nomme Porcellana monte(a , 
la Porcelaine montagnenfe. 

3. Deux grandes f’olutes à fond blanc ta- 
cheté de diverfes couleurs vives, connuës 
ici fous Le nom de Tigreou Damier , àcaufe 
de fes taches quarrées & régulierement dif- 
tribuées; Rumphius apelle cette efpece 
Voluta Muficalis; d'autresles mettent dans 
les Cilindriques ; il y en a une de ces deux 

qui à trois bandes jaunes ; elles ne font pas 
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communes quand ces bandes s’y trouvent ; 
& quand elles {ont vives en couleur. 

4. Une grande Turbinite Diaitales Co- 
chlea digitata ; connuë ici fous le nom 
d’Araignée male. Elle eft apellée Digitale 
ou Pentidaëlile, par rapport aux differens 
crochets ou doigts qui {allent autour 
d'elle. Rumphius lapelle #/arpago mas, 
& La met dans L’efpece des Ailees. 

s- Huit Coquilles, dont deux Bivalves 
de l’efpece. des C'onques de Venus; deux pe- 
gites Porcelaines nommées par Rumphius, 
Porcellana Guttata. Deux Culs-de-Lampe 
au Sabots, & deux autres Turbinites con- 
nuës fous le nom de petit Bois véné ; ou de 
Foudre. 

€. Trois Turbimtes, dont deux font con- 
aus fous le nom de Groffes Eguilles : elles 
font À fond blanc tacheté de pourpre;Rum- 

phius nomme cette efpece Strombus primus 
five Alena , Ÿ Alène. L'autre eft une Pour- 
pre apellée vulgaire nt la Becaf]e. 

Quelques-uns ne mettent point de diffe- 
pence qnre des Pourpres & les AMurex 5 
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leur forme n’eft pas cependant égale, & la 
Pourpre a ordinairement la queuë plus lon- 
gue , & la béuche plus ronde. On donne le 
nom de Pourpre & de Murex àtoutes celles 
qui aprochent de la forme de ces fimeufes 
Coquillesque l’on apelloit ainfi par raport à 
la couleur pourpre * que l’on tiroit de l’ani- 
mal qui y fejourne , couleur tant en répu- 
tation chez les anciens, qu'elle s’achetoit au 
poids de l’or.Ces deux efpeces font très-va- 
riées,on les fubdivife en Becaffes, Epineufest, 
Brulées, Roties , &c. On en trouve dans plu- 
fieurs mers. La mer rouge produit les plus 
belles:Bonanni dit que par le mot de A/urex 
ondoit entendre Sexorum afpera, les Poin: 
tes de Rocher ; il diftingue les Pourpres 
d'avec les A4urex, & il Les apelle Purpu- 

rarum teffe. Celle-ci eft de la mer rouge. 

Ce qui la differencie des autres Pourpres eft 


* Sionne fe fert plus de cette couleur que 
l'on tiroit dela Pourpre ou du Murex,pour les 
teiritures , ce nef pas qu'on en ait perdu l'in- 
vention, comme plufieurs croyent , mais 
c'eit qu’on a trouvé le moyen d'en faire de 
plus belles & à moindre frais, avecde la Co- 
cherille ou de la graine d’Ecarlatte. 
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un tr's-droit & très-long tuyau * qui ref- 
femble affez au bec d’une becafle , & qui lui 
en a fait donner le nom ; fa tête eft fillon- 
née de rayures de differentes couleurs, & 
garnie de cotes arrondies qui toutes fe ter- 
mirent en pointe vers le haut. 

+. Trois Coquilles, dont une très-belle 
Becaffe & deux autres Turbinites | connués 
fous le nom de Cajque , apellées par Rume 
phius Caffis levis cinerea , le Cajque leger de 
coulenr de cendre. 

8. Deux 7wrbinites dont les parties de 
louverture reprefentent parfaitement une 
orcille : Rumphius les apelle , Auris A4:- 
de, l'Orcille de Midas. Elle eft extrème- 
ment rare ; ces deux-ci font garnies de leur 
peau où écorce qui eft rayée & de couleur 
de maron: j'en ai deux autres qui font de- 
couvertes & de couleur de rofe. 

9. Deux Porcelaines connuës fous Le nem 


# Ce tuyau fert à placer la langue de l’a- 
nimal, qui eft fi dure & fi pointuë qu'il en 
perce les écailles des autres poiflons de mer 
dont il fe nourrit, 
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d'Oeuf de Poule, Ovum gallinaceum , où 
fous celui de J’enerea laëlea , la Coquille de 
Venus de couleur de lair : en effet elle eft 
d’une blancheur parfaite, & elle à vrat- 
ment la forme d’un œuf: on la diftingue 





des autres Porcclaines par l’ouverture de fa 
bouche qui n’eft pas droite comme celle 
des autres, mais un peu circulaire. 

10. Une très-belle P’ilure à fond blanc 
marqué de bandes couleur de pourpre, vio- 
let, gris de lin, &c. Cette Coquille cf 
terreftre, elle fe trouve rarement confer- 
vée vers fonextrèmité : celle-ci eft parfaite, 

11. Deux grans Boss venss. Cette Co- 
quille eft de l’efpece des Afurex ; on lui. a 
donné ce nom à caufe des differentes veines 
qui fe trouvent fur fa furface, & qui ref- 
femblent à celles de ces beaux bois vênés : 
quelques-uns la nomment Cochles Hebrea, 
parceque fes taches approchent affez des ca” 
racteres Hebraïques; elle a le fond couleur 
de paille avec des taches & bandes d’un 
beau châtain; elle tient un peu de Pefpece de 
celles que l’on apelle /Z4 figues où Zujicales . 


Fi 
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12. Six Coquilles dont deux Bivalves : 
& quatre Trbinies , entre lefquelles il y 
en a deux connuës fous le nom de Burgan. 
C’eft la Coquille d’un limaçon qu’on trou- 
ve en Amerique, & que lon apelle vul- 
gairement le Perroquet , àcaufe de fes cou: 
leurs. On en tire cette belle nacre que l’on 
nomme. Burgandine, qui eft plus eftimée 
que la nacre des perles. | 

13. Quatre Turbinites, dont deux Tigres 
où Darmiers , & deux autres apellées par les 
curieux, Brocard de foye, par la conformité 
qu'elle à avec cette étofle. 

14. Trois pieces dont une Argus & deux 
digitales apellées par Rumphius,Corzuta di. 
gitata , [en beptadaëtilus Plinti, Va Cornne 
digitale : on la metici parmi les A4raignecs 
femelles, & on la diftingue des autres en y 
ajoutant, 4 Oreille de Cochon, à caufe d’une 
élevation qu’elle a fur un des côtés quiapro- 
che de cette reflemblance. 


DEVXIEME TIROIR. 
#5. Deux très belles 4-ous. 
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16. Deux grandes Æarpes. 

17. Deux grands Bois vénés parfaitement 
confervés. 

18. Trois Turbinites dont deux Cafjues 
rayés & tachetés , & une Afufique. 

La Aufique eftun Afurex ainfi nommé 
par raport À la conformité de fes taches avec 
les lignes & notes de la mufique : elle eft 
diverfifiée de couleurs charmantes. Bonan- 
ni l’apelle, Afurex nulli pulchritudine fecun- 
dus , le Aurex incomparable. 11 y en a 
d’efpeces differentes ; & l’on apelle en 
France, le Plein-chanr, celles qui n’ont que 
quatre raycs ou lignes : celle-ci eft tres- 
belle, 

19. Quatre Turbizites dont deux Da- 
mizrs , & deux autres, connuës fous le nom 
d'Ecorchées; ces deux-ci font des belles de 
cette efpece qui eft extrêmement variée. 

20. Deux Aurex apellés par Rumphius, 
Murex ramofus; le Aurex branchu : con- 
nu ici fous le nom de Chicarés À caufe de fes 
branches qui reflemblent parfaitement à 
cette plante ; ces deux font très-bien confer- 
vées. F ii 
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21. Trois pieces ; fcavoir , un Cafque de 
coulenr cendrée, & deux grandes Ecorchees. 

22. Deux Turbinites dont une grande 
Alèse, & un Buccin apellé Trompe Marine. 

Cette derniere Coquille eft nommée en 
latin * Puccinuin Tritonis. {à forme eft fort 
belle;par Parrangement de fes couleurs,elle 
reflemble affez à une queuë de Paon;elle fe 
pêche dans la mediterannée ; maisileft très- 
difficile de la trouver enticre, & avec des 
couleurs vives qui fe détachent de deflus 
fon fond ; celle-ci eft confervée jufques à 
lPextrémité. 

23. Deux Oeufs. 

24. Deux Afurex raboteux , apellés par 
Rumphius , Bracce Helveriorum , la Culate 
de Suiffe. 

25.DeuxGloboftes ouTonnes, nommées en 
latin Cochlea pennata,& connuës ici fous le 
nom de Perdrix. Cette Coquille eft ordinai- 
rement belle par la diftribution de fes taches 


* On donne ce nom de Baccin à toutes les 
Coquilles qui ont la forme de trompette , il y 
en a de beaucoup d’efpeces. 
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qui reffemblent parfaitement à la plume de 
Perdrix , ce qui lui en a fait donner le nom. 

26. Trois Turbinites dont un Afurex apel- 
Lé par Rumphius Caffis verrucofa prima , le 
Cafque à Verruës, & deux Polutes nommées 
volnta marmorata , à caufe de fa pefanteur & 
de fes couleurs , connuës ici fous le nom de 
Leopard ou Tigre; le fond eft d’un brun 
foncé avec des taches blanches en forme 
d’écailles de poiffon. 

27. Deux Turbinées que les Holandois 
comme les François nomment Pontificra 
Thiara,ou Mitra Papalis, la Thiareou Cou- 
ronne Papale. Cette Coquille eff ornée d’une 
triple couronne en ligne fpirale , réouliere- 
ment garnie de petits an mes pointus;elle ref- 
femble parfaitement à cet ornemeut dont 
les Papesfe couvrent ordinairement la tête 
fes jours de cérémonies ; elle a été de tout 
tems très-eftimée des amateurs, par rapoft 
x fa rareté, & aux belles taches vives & 
rouges qu’elle a fur un fond blanc; elle ne 
fe pêche qu’en pleine mer. Panimai enelt 
fort dangereux à çe que l’on dit, 
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28. Trois Turbinites dont deux Geogra- 


| phiques & uneTonne cannellée à fond blanc 


& petites taches de couleur orangée. 

29. Une Bivalve*nommée par Rumphius 
Offreum echinatum ; Huitre heriffée où épi- 
nenfe. I] yen a de beaucoup: d’efpeces diffe- 
tentes ; celle-ci eft extrèmement bien con- 
fervée, elle eft adherante à un morceau de 
Rocher , ce qui en fait la fingularité ; il eft 
dificile de les trouver entieres & avec leurs. 
pointes. 

30. Une Huitre hériffee | aufi adherante 
à un morceau de Rocher, 

33. Cing Zurbinites, dont deux perirs 
Bois vênés , une Becaffe , & deux pes 
Boutons. 

Cette derniere Coquille eft apellée pas 
quelques-uns Fraife , en Hollande on La 


*LesBivalves ne font recherchées descurieux. 
qu'autant qu'elles ont leursdeux côtés;pour les: 
avoir ainf il les faut prendre en pleine mer , 

arce que cette efpece: n’eft jamais jettée fur 
les bords que l’animal ne foit mort , & dedix 
mille côtés de la même efpece que lon y 
trouveroit , on perdroit fon. tems à vouloir 
en aflortir deux qui puflent fe joindre : c’eft 
une épreuve qui fouvent a été faite, & tou- 
jours fans fuccès. 
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nomme le Bouton de Camifolle, & ici, le 
petit Bouton; elle eft de l’efpece des Aerites 
ou Sabots ; Bonanni en parle en ces termes : 
Nerita nunquam [atis landata; en effet elle 
eft admirableselle fe trouve couverte de pe- 
tits grains femblables à la Perle owau Corail 
rangés très-regulierement en ligne fpirale 
jufques.au fommet , & alternativement va- 
riés de couleur; ces grains diminuent infen- 
fiblement à mefure qu'ils gagnent le fom- 
met de fa Coquilie & deviennent prefque 
imperceptibles : Jes uns difent qu’elle eroît 
dans la mer du Brefil, d’autres difent dans 
li mer Rouge , & que les pécheuts J'a- 
pellent Cochlea Pharaonia , la Coquille 
de Pharaon. C 

32. Cinq autres Coquilles toutes pa- 
reilles aux cinq qui font énoncées dans l’ar- 
ticle précedent. 

33. Une très-belle Aasignce de moyenne: 
grandeur. 

za. Une Volute apellée en latin, Vüluta 
Pennata , & connuë en France fous Le nom 
de Drap d'or à cette efpece cft ordinaire- 
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ment d’une gran de beauté ; Parrangement 
de fes taches très-variées, & la vivacité de 
fes couleurs , font un très-bel effer. 
Ons’eneft fervi fouvent pour des tabatieres 
auf bien que des Argus ; il yen a de bien 
des efpeces , & toutes avec des beautés dif. 
a. ; celle-ci eft d’une belle groffeur , 
& des plus parfaites que l'on puiff 
trouver. 
35- Une très-belle Chicoree. 
TROISIÈME TIROIR, 
36. Huit Coquilles dont fix Turbinites : 
fçavoir , deux Volutes, nommées Cigne ou 
Cierge, pat raport à à couleur d’un blanc 
jaune ; elle à ordinairement une tache vio- 
lette à l'extrémité de fa bouche, ce qui fait 
que quelques-uns l’ appellent l Oni . Deux 
Porcelaines à tête de Serpent , ainfi nommées 
à caufe de leurs taches. Deux Limas dont 
un eft apellé la Bouche d'or, & l’autre la 
Bouche d'argent, & deux Bivalves. 
37. Deux or Harpes & une grande 
Perdrix. 


38. Deux grands Damiers & deux Æarpes 
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| 39. Une grande Pourpre Epineufe * apel- 
| Le Chaufle-trape , € par la reflemblance 
| qu’elle a avec l’inftrument de guerre que 
l’on nomme ainfi. | 

Cette Coquille à la même forme que 
celle que l'onapelle Becaffe, avec cette dif- 
fcrence qu’elle eft garnie de pointes extré- 
mement grandes & fines, ce qui lui à fait 
donner en France le nom de Bzcafje éprneufe; 
il s’en trouve d’une efpece plus petite, & 
dont les pointes ne font ni fi aiguës ni en fi 
grande quantité ; celle-ci eft beaucoup plus 
rare que les autres , & 1l eft extrèmement 
difficile de la trouver avec quelques poin- 
tes confervées, & totalement impoñble 
de les trouver toutes entieres ; elle eft une 


* On donne ce nom d’Epineufe à prefque 
toutes les Pourpres,& tous les Murex qui ont 
des Epines, 


S Le Chaufle-rrape eft fait de facon,que par 
la difpofñition de fes pointes, ilen refte toujours 
de droites de quelque maniere qu’on le place ; 
on fe fert de cet inftrument aux lieux où lon 
croit que la Cavalerie ennemie doit paffer,afin 
que fes pointes entrent dans les pieds des 
Chevaux, 


















































































78 CATALOGUE 


des plus grandes & des plus belles de cette 
cfpece. Rumphius la nomme Pxrpura acu. 
leata. 

40. Idem. 

at. Une Argus & un Duamrier avec des 
bandes citron. 

42. Une extrêmement belle Wolute apel= 


. Le par Rumphius Migella vera , que les cu- 


fieux nomment ordinairement Brwettes 
elle a le fond d’un rouge brun très vif, ta- 
chetc d’écailles blanches;c’eft une Coquille 
des plus agréables. 

43. Une grande Thiare extraordinaire 
pour fa beauté & fa fraîcheur. 

44. Une Brunette à fond canelle tachetée 
de blanc. 

45.Deux Oreilles de Midas de couleur de 
chair. 

46. Deux moyennes Chicorées. 

47. Deux Härpes & une petite Araignée. 

48. Une Bivalue cannelée € Raboteufe , 
apellée Chama firiata ; Bonanni la nomme 
Concha Tadica, YIndienne, en France on 
dapelle, la fille de Chou ou le Chou : fa 
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forme eft charmante , elle a à peu près le 


poids & quelquefois la couleur de marbre ; 
elle eft rachetée ordinairement de pourpre 
& de couleur de rofe : les curieux en font 
grand cas. 
49. Une parfaitement belle Globefee à 
fond blanc bandé de pourpre. 
so. Une Bivalwe de l’efpece des Cœurs de 
Bœnf, auquel nom on pourroit joindre ce- 
lui d’Arche de Noé; parce que le haut de 
cette Coquille refflemble à celle que l’on 
nomme ainfi. Cette cfpece eft extrémement 
rare & peu connuë ici ; ce qui augmente f2 
beauté eft quand les deux côtés de fa char3 
niere fe trouvent noirs , à l'endroit de leur 
jonction ; elle eft toute blanche, cannellce, 
r2boteufe & de la pefanteur du marbre ; 
celle-ci eft une des plus belles que l’on 
puiffe trouver: elle ne croît jamais fur les 
côtes de l'Europe , on la trouve dans le 
Brefil : voici ce qui la diftinoue des Cœurs 
de Bœuf ordinaires : il fe trouve fur le haut 
une furface unie qui empêche que les deux 
extrémités des deux côtés ne s’apprachent 
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comme aux autres Cœurs de Bœnf & ellca 
de petits crans extrémement fins , qui lui 
{ervent de charniere, 

51. Deux grandes Æléses parfaitemene 
pointuës & tachetées. 

$2. Deux Damiers & deux Ecorchees. 

s3. Deux Pourpres cpineufes. nommées 
par Bonanni, Purpnra triangularis 3 par 
raport à ce qu’elle eft divifée en trois faces, 
par trois rangées de rameaux pointus qu; 
reflemblent à des feuilles pliées en deux : 
elle eft de l’efpece des Chauffe-irapes | & 
une des plus rares des épireufes. On donne 
ce nom de triangulaire à plufieurs épineufes 
qui {ont difpofées de la même maniere. 

54. Deux Orufs & deux Perdrix. 

ss. Deux petites Porcelaines | deux pe- 
tits Bois vênes, & deux zAraignées à oreille de 
Cochon, 


QUATRIEME TIROIR. 


Ce Tiroir eft extrèmement beau , iln’eft 
rempli que de Bivalves toutes d’une perfec- 
tion & d'une fingularité extraordinaire, & 
dont 








SPA ES ONE Etc. 8r 


dont la plüpart font des jeux de la nature. 
On pourroit, pour ainfidire, fe fervir à cha- 
que Coquille de ce Catalogue, des termes 
de parfaitement beau, d’extraordinairement 
bien conditionné , de perfeion fanségale 
&c.Mais pour ne pointennuyer par ces mots 
fi fouvent repetés & qui paroïîtroient peut- 
étreaffectés& ridicules, je me contenterai de 
faire fentir la rareté de certaines Coquilles , 
quand l’occafion de le faire l'exigera , étant 
neceffaire d’eninftruire les Curieux, & l’on 
pourra en admirer la perfcétion & la beauté 
en les venant examiner. 

56. Une Bivalve nommée Pinne A4a- 
rinne. 

Cette Coquille fe trouve dans le fable; 
les Auteurs lui ont donné differens noms » 
fes Latins l’ontapellée Pirna; les François 
la nomment Nacre , à caufe de la beauté de 
fon interieur , & vuloairement, Jawbez ou 


Jambonnan,felon fa grandeur. Il y ena de 


plufieurs efpeces ; les unes ont des pointes, 


les autres n’en ont point : elle demeure. 
toujours fichée dans le fable par le bour 
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qui cft pointu , & s’y tient attachée aves 
une queuë femblable à de da laine ou dela 
{oye qu’elle a.ordinairement à un de fes cô- 
tés: Onemploye cette foye ou laine à dif- 
ferens ufages dans les pays oùelle fetrouve; 
il y en a d'extrême ment grandes: 

57. Un petit Cœur de Bœnfen Arche de 
IV0e. 

58. Une Bivalue apellce en latin, Chama 
Üittterata , connuë en France fous Le nom 
& Ecriture Chinoife, pat raport à la confor- 
mité de fes rayes avec Les caracteres de l’écri-. 
ture Chinoife : en Hollande on la nomme 
Ra Nate de jonc ; jenay pris de ces efpeces. 
que celles que j'ai trouvées également mar: 
quées des deux cotés ; elles ne font pas 
communes quand elles ont les couleurs vi- 
ves & diftinétes. Cette efpece-eft: fort va- 
rite. 

9. Deux Pivalves , Conques de Venus. 
Ces deux- ci font des rares de leurefpece, 
parce qu’elles font vivement tachécs de 
noir à une des parties de leur jonction, ce 
qui ne leur eft pas ordinaire. 








































R AISONNE, &c. 


60. Une grande Ecrire Chinoife. 

61. Un petit Chou vivement tacheté de: 
pourpre. 

62. Un dit plus grand, 

63. Une grande Huitre,dont a forme eff 
finguliere. Rumphius la nomme Ofreum 
Plicatum minus;quelques-uns lui donnent le- 
nom d’Oreille de Cochon , mais le plus ordi- 
nairement & même en: Holande, on la con- 
noit fous celui de Créte dé Coq ; elle eft rare 
& toujours fort brillante en dedans ; quel- 
quefois on l'appelle l’A4ile de Chauve-fouris.. 

64. Une dite. 

&s.. Un grand-Chon. 

66. Une grande Æuitre épineufr , d’une 
forme particuliere. 

67. Une grande Huitre extrèmement ba- 
roque & prefque noire en dehors, 8 en de- 
dans. On la nomme en latin Offreum divi- 
{um ; on la connoîït ici fousle nom de 44:r: 
team, & en Holande fous celui de Croix ou 
de Crucifix, parce qu’elle reflemble affez: 
à Punc ou à l’autre de ces trois chofes.Cette- 
Coquilleeftdansune haute réputation pour: 
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phius Offreum cratium ; les Curieux lanom- 
ment ici {a Feuille, parcequ’elle luireffemble 
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fa grande rareté : elle a la forme la plus ir: 
reguliere. 

68. Un di plus petit. 

69. Une Bivalve parfaitement reflem 

blante à un cœur, aufli en a-t'elle confer- 
vée le nom : elle eft d’une très-belle forme; 
il s’en trouve de differentes efpeces. Celle- | 
ci eft apellée Le Cœur de Venus; elle eft den: | 
tellée tout autour , avec de très petites 
cannellures, & un travail extrêmement le- 
ger fur fa furface;les curieux la recherchent 
par raport à la régularité de fon travail. 

70. Tdem 

71. Deux Æuitres épinenfes fingulierement 
attachées lune à l’autre. | 

72. Une Æuitre heriffée de tous fes côtés, : | 
dont les branches font fortes & prefque: 
quarrées par le bout. Cette efpece eft extrê- 
mement rare. 

73. Un groupe de cinq Æwitres adheran- 


VAE 


tes les unes aux autres. 
Cette Coquille eft nommée par Rum- 
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ÿ 


& aufi parce qu’elle eft prefque toujours 


| attachée à un petit morceau de bois qui lui 


| fert,pour ainf dire, de branche ; on trouve 





| grande quantité attachées enfemble. 
74. Deux Æuitres dont lune a une forme 


de même ce morceau de bois à une des cinq 
de ce groupe. Cette efpece eft fort rare, & 
il eft encore plus rare d'en trouver une fi 


extraordinaire & lautre cft plate; cette 


derniere fe nomme en latin Offreum placen- 
tiforme , five Ephippinm ; la Selle; quel- 
ques uns y ajoutent Polonoife où Anoloife ; 


Ces deux efpeces font réputées rares. 
mr rbne grande Fi 
76. Une autre Æuirre dont les pointes. 


font très-grandes , & qui ft adherante à un. 


morceau de Rocher. 


itre épineufe, 


ici on la nomuine la grande pelure d'Oignon. 


77. Une Fuitre où Conque de Venus’, 


connuë fous le nom de Levanrin:, & vul- 


gairement fous celui de Gourgandine; em 


Holande onla nomme Cozcha veneris vetu- 


Le propter ruzas. Ele n’a point de couleurs, 


elle eft cannellée profondément & Les can- 
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nelures forment des efpeces de feuillets 
érès-faciles à rompre. On la reconnoïît poux 
être extrêmementrare. 

78. Deux Bivalves dontune eft unCœur: 
de Bœuf , cannellé & couvert de petits tue. 
bercules en forme de Thuiles ;. on. nomme: 
cette Coquille en latin Buccurdium : elle fe 
trouve en Perfe & dans la mer rouge ;. Le- 
dedans doit être rouge ; il yenad’une autre. 
efpecedontle dedans eft blanc. | 

L'autre Coquille de ce numero eft une | 
efpece de Moix.de mer très-réguliereme nt. 
tachetée: 

79. Unegrande Ecriture Chinoife. 

80. Uneefpece de gras Cœur-de Bœuf,, 
cannellé très profondément & feuilletée, 
dont j'ignore le nom; elle cft f1 rare que je 

vai trouvé perfonne qui m'ait dit Pavoir- 
vuë, & c’eft la feule que j’aye trouvé, même 
en Holande ; fa forme eft admirable. 

81. Une cfpece de Crête de Coq toute: 
garnie de pointes &. fingulierement atta- 

chée à un morceau de Rocher. Rumphius. 
la nomme Offrenm plicatum majus 3. c'eft Le: 
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plus rare de cette efpece. 

82. Un double jeu de nature qu'il net 
pas facile derendre par écrit. C’eft une pe- 
tite Auitre épinenfe nichée fur l'extrémité 
d’une petite plante marine qui reffemble à 


une fleur, laquelle plante fe trouve adhe: 


rante à un caillou ; là difpofition de ce 
groupe reflemble aflez à un. Æéawme : cet 
affemblage eft extrèmement joli. 

83. Un groupe fingulier, formé par 
deux grandes Æuitres & une Feuille. 

84. Une Créte dé Cog , d’une efpece par- 
ticuliere ; je n’en ai point encore vû decette 
forme. >: 


CINQUIE ME TIROIR. 


85. Six Tärbinites , dont deux Tonnes 
cannellees & tachetées. Deux Porcelainss 
apellées,perites Argus à caufe des petites ta 
chesblanches qui fontfemées fur fa furface. 
Une Geographique , & une autre Porcelaine, 

86. Deux Perdrix & deux Æarpes. 

87. Trois Coquilles, dont deux Tigres ou. 
Duamiers à fond blanc & bandes jaunes, ta- 










































































































88 CATALOGUE 


cheté régulierement de pourpre; & une 
Chicorée. 

88. Deux Zwrbinites dont un Buccir 
apellé vuloairement le F/2an ou la Que- 
mouille, par la reffemblance qu’elle à avec 
ces inftrumens dont la plüpart des femmes 
fe fervent pour filer , & que l’on nomme 


Fufean & Quenotlle. L’autreeftune grande 


Alêne. 

89. Deux Afurex épineux , apellés vul- 
gairement Roties. 

90. Quatre Turbinites dont deux Draps 
d'or , & deux Ecorchées. 

91. Deux moyennes Chicorées. 

92. Une Ecorchée, une Thizre , & un 
Erocard de [oye. 

93. Deux Porcelaines, deux Fufeaux, 
& deux petsts Bois venes, 

94. Deux Chicorees. 

95. Une très-belle Globafée à fond blanc, 
avec des bandes ondées de couleur pour- 
pre, & un Tigre 4 bandes couleur de citron. 

96. Deux Æarpes &t une Becaffe. 

97. Six pieces; {cavoir une Geographique, 
une 
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mne Porcelaine à tête de Serpent, deux Da- 
miers,& deux AMurex raboteux à fond blanc. 
93. Deux7 wrbinites àfond jaune tachettées 

regulierement de pourpre foncé , apellées 
en latin A£eta butiri , & éonnuës ici fous le 
nom de Plore de beure ; elles ne font pas 
communes à trouver belles. 

99. Une Argus & un Ouf. 

100. Deux Chicorees. 

101. Une 7hrure, & une Brunette d'une 
couleur extraordinaire. 


SI AU IE M1, ET LRO IR 


102. Une Chicorce , avec deux écailles de 
Tortuë. | 

103. Deux grandes Harpes. 

104. Deux Perdrix, & une Geographique. 

105. Une grande Chicorée. 

106. Une grande 7urbinite , nommée en 
latin, Combium la CG ondole,& connue ici fous 
le nom de Couronne d'Ethiopie , à caufe de 
la tête de cetre Coquille qui forme une cou- 
ronne pleine d’angles pointus également di- 
ftribués en ligne fpirale avec un bouton de 
H 
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couleur d’ivoir dans le milieu; le refte de Îs 
Coquilie eft couleur de noifetteselle fe trou” 
veen Perfe ; quelques Latins la nomment 
Velumn nauticum. 

107. Deux autres Couronnes d’Ethiopie 
d’une efpecc diflerente , à fond couleur de 
paille. 

108. Deux Murex Raboreux. ou CHle- 
tes de Suiffe. 

109. Deux groffes Plotes deBeure, très-vi- 
vement & très-régulierementtachetées, 

110. Un Afurex garni par tout de poin- 
tes noires fur un fond blanc; ces pointes 
vont en ligne fpirale., & en diminuant du 
bas en haut. Rumphius l’apelle Caffis verru- 
cofa prima. five Ceramica, apaxamment parce 

qu'il fe trouve dans le golfe de Carie pro- 
che Hilicaruafle, le Cafque plein de verrues, 
Cette efpece n’eft pas commune. 

111. Deux Arçus. 

112. Deux Tonnes Gannellees dedifferen- 
tes cfpeces, chacune avec un petit bouton 
d'une couleur extrèmement vive fur l’extre- 





saité de fa tête. 
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113. Deux Afurex apellés, Afurex Saxa- 
Hilis , le Rocher; il n’eft pas commun; & un 
| petit Bois vene. 
114. Deux petites Porcelaines &une Arxi- 
gnce. 
115. Deux Boëtes Rondes garnies de 
Verre, & remplies de differens Infectes. 


SEPTIEME TIROIR. 


116. Deux Ecailles, & un Squelette de 
Torine. 

117. Une grande Tosne , & une grande 
Perdrix fingulierement tacherée. 

118. Un Cafque à Perrues & un Rocher. 

119. Une grande Araivnée. 

120. Deux Couronnes d'Ethiopie. 

121. Deux Porcelaines, un Cœur de Bœuf 
& une Chicoree. 

122. Une Urivalue dont la forme reffem: 
ble affés à la Poupe d’un Väaiffeau , apellée 
ordinairement /Vawrilus Papiracens: le Nan- 
tile de Papier : par raport à l’extrème délica= 
tefle de fa Coquille qui eft auffi mince que 
du papier ; d’autres la nomment Vaurilus lo 
Hi) 
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gitimus ou bien Ovum Polypi. Ce Nantile ef 
Blanc, tranfparent , poli & fragile ; il a des 
rayes ou cannelures longues & rondes : il fe 
trouve dans la mer Adriatique. Quelques- 
uns ont prétendu que cette Coquille a don- 
né l’idée de la conftruction des premiers 
Vaifleaux & que ce fut Pompilius qui en 
fut l'inventeur ; c’eft pourquoi les latins 
l'apelloient Porpilus : Animal qui habite 
cette Coquilleeft très-fingulier; on en trou- 
ve la defcription dans le Spectacle de la Na- 
ture,tome trois, folio 231. on l’apelle Nas 
tilus Papiraceus,pout la diftinguer d’une au- 
tre efpece que l’on nomme Nautilus Craffus, 
le Nautile Fort, dont la Coquille eft moins 
fragile. Celle.ci eft très-orande & fort faine 
ce qui eft difficile à trouver, à caufe de fa 
legereté; les curieux l’eftiment beaucoup 
quand elle fe trouve entiere. 

123. Deux Æfurex,apellésen latin Zeffs 
Perfica , la Robe Perfisnne, parce qu’elle 
imite létofe dont fe couvrent la plüpart des 

Perfes. On y voit reyner à commencer du 
bas jufquesà Ja pointe deux petitesraies d’un 
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rouge noiratre : on la trouve dans la mer de 
Perfe ; elle eft rare & fort eftimée par Bo. 
nanni. 

124. Un grand Chou. 

125. Deux Ecailles de Tortuë, & quatre 
Foudres. 


126. Deux Poÿcelaines , & un Cœur de 
Boœnf. 


NET NEACE 2 RERO ER. 


127. Deux Arous, deux Geographiques 
unc Madrepore où plante pierreufe, apellée 
vulgairement l'Ociller de Mer, &une au 
tre petite plante cruë fur la tte d'un 
Lipas. 

128. Une efpece de Afw;ex à fond aurore, 
dont la tête cit garnie de grandes pointes 
rangées en ligne fpirale, & deux Araignces 
de differente efpece. 

129. Deux grofles Porcelaines à tête de 
Serpent , deux Geographiques , une Madrc- 
pore , ou Ocillet de Mer , & une Araignee, 

130. Un grand Tigre, & un grand Bra- 
card de Soye. 

H ii 
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131. Deux Lénas à fond blanc , avec us 
bouton brillant fur l'extrémité de leur tête, 
apellés vulgairement , lOeil de Bœuf;& une 
Cruflacée * nommée Our/fin ou Gros bouson. 
Ce Bouton eft artiftement & reculicrement 
travaillé par la nature ; les Grecs l’ont apel- 
LE Calix Echinatus le Bouton heriffonné ; 
d’autres l'apcllent,Cylaris Mauris il y ena 
de differentes efpeces. Le poiflon qui l’ha- 
bitceft le mieux armé de tous, il eft rond 
comme une boule, fon corps efttout cou- 
vert de pointes dont il fe fert au lieu de 
pieds, & il marche en roulant ; les Natura- 
liftes confervent quelquefois cette Coquille 

* On appelle ordinairement Cruflacées ,les 
Poilions dont la Couveriure et d'une matiere 
legere & fragile, & ceux dont les Ecailles 
{ont molafles , tendres, & minces ou divifées 
par des jointures differentes. & compofées de 
plufieurs pieces, ainf que celles desEcreviffes de 
mer, des Cañcres , des Crabes: ‘il fe trouve des 
Cruflacées, comme l’Ourfin dont il eft parlé 
dans ceN :. defquelles la Couveriure ne forme, 
pour ainii dire , qu'une croute extrèmement 
fragile, On apelle au contraire reflacécs , les 
Poiflons dont les Ecailles font fortes, épailles, 


& d'une feule piece, comme les Huirres, les 
Peroncles, & autres Coquillages. 





































RAISONNE’ ,&c  9ç 


avec fes pointes, mais elle eft bien plus belle 
quand elle en eft dépouillée ; elle fe pêche 
dans la Mer Rouge. 

132. Une Afadreporenommée vuluaire- 
ment ic Champignon de mer , par raport à fa 
parfaite reflemblanceavec nos champignons 
ordinaires ; & une autre plante cruë fur la 
tête d’un Lepas. 

133. Un autre Bouton hériffonne, apellé 
Diadema Turcarwm :; une Plante marine 
cruë fur une petite Coquille, & une autre 
Plante très-legere connuë fous le nom äe 
Dentelle par raport à la délicatefle de fon 
travail. 

134. Un autre grand Æeriffon demer d'u- 
ne maticre plus folide, fur le dos duquel il 
y a une efpece d'étoile percée à jour,très-le- 
gerement: on le nomme Echinus Juloatus 
primus. 

135. Une Bivalve toute blanche apellce 
en latin, Cercha imbricata , connuë ici fous 
Le nom de la THilée par raport à fa forme qui 
aproche de celle de nos tuiles , elle fe pêche 


dans la mer rouge, il y en a de differentes 
H iii 
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fpeces, garnies d’élevations plus ou moins. 
fortes. : 
136. Une Araignce femelle , & deux 
petits Bois vênes. 

436. Une Araionée male. 

137. Un moyen Nuile de papier avec 
des taches rouflâtres fur l'extrémité de fon 
arète. 


NEVFPFIEME TIROLR. 


Ce Tiroir ne contient que des Mineraux 
Criftalifations , Petrifications & autres ma. 
tieres picrreufes entre lciquelles ce qu'il ya 
de plus remarquable font. 

138. Un très riche morceau deMine d’Ar: 
gent , dans lequel on aperçoit ce métaif 
diftribué par lames & feüilles, dans tous les. 
côtés & fentes de la pierre ; & trois autres. 
morceaux de Mine d’Or. 


DIXIE ME; TIRO FR. 


139. Quatre Bivalues de differentes cfpe- 
ces & deuxUivalves apellées vuloairement 
Oreille de mer ; on lui à donné ce rom par 
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gaport à fa reflemblance avec POreille hu- 
maine ; Bellonius l’apelle la Grande Patelle. 
L'Oreille de mer n'aqu'uneEcaille comme le 
Lepas, étant de l’autre côté attachée au Ro- 
cher ; elle eft de Nacre en dedans , & rude 
au dehors , marquée de plufieurs lignes tor.- 
fes au bout defquelles il y a des trous, qui 
de même que les lignes, vont toûjours en 
agrandiffant à mefure qu’elles s’éloignent 
davantage de la tête de la Coquiile; elle fe: 
trouve fur nos côtes, mais elle eft rarement 
belle & confervée ; le deflus doit être d’un 
beau verd. | 
140. Trois pieces, dontune Bivalue toute 
blanche & unie, très rare; uncautre Brvalue 
auffi blanche & cancllée avec de petits. 
Tubercules ; elle imite nos rapes a bois ». 
ce qui lui a fait donner le nom de Rape; à 
une Usivalve apellée Patella par les Latins > 
& Lepas parlesGrecs. Quelques-uns l’apel- 
lent Ecaille de rocher , parce qu'on ly 
trouve toûjours attachée : elle: n’a qu'un 
côté comme l’Oreille de mers il y en a de 
plufieurs efpeces, CetteCoquille eft tranf- 
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parente , & paroït ordinairement belle 
quand on la regarde à travers le jour; ily 
ena de cette efpece que Fon apelle Oeil 
Bonc. 

141. Deux Fuitres heriffonnees. 

142. Six pieces dont deux Æfoules , deux 
Lepas,& deux Petoncles ou}Peignes ; il y en 
a de differentes efpeces & de toutes cou- 
leurs : les unes à oreilles égales , les autres à 
orcilles inegales , & enfin quelques-unes 
avec une feule oreille : d’autres ont le fond 
uni,& d’autres font cannellées raboteufes &c 
Tuberculeufes; V'efpece quieflcomprife dans 
cc numero eft tres-eflimée en Hollande ; 
elle eft ordinairement unie, grife ou caffé au 
lait, pardeflus, & très-blanche en deflous : 
elle eft mince & fragile ; ce qui fait la difi- 
culté de la trouver entiere; on la connoit 
en France fous le nom /’Eventail. 

143. Deux petits Cœurs de Vemus, 

144. deux Ecritures Chinoies, 

145. Une Créte de Coq. 

146. Un Groupe de trois Crêtes de coq. 
247. Trois pieces dont un Evertal & 
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deux autres Petoncles,apellés vulgairement 
le Afantean Royal. C'eft la plus belle decet- 
te efpece : elle eft ordinairement cannellee 
& raboteufe , & doit avoir des couleurs va* 
riées & très-vives. | 

148. Deux Cœurs de bœuf en Arche de 
Noe. 

149. Deux Huitres hériffonnéese 

1ço. Deux petits Mawiles papiracés , 8e 
un Lepas. 

1çr. Trois Bivalves, dont un Chou, & 
deux Fraifes. Cette derniere eft une efpece 
de petit Cœur triangulaire cannelé, & ainfi 
apellé, par raport à de petits tubercules rou- 
ges femblables à ceux des fraifes , qui s’éle- 
vent fur fes cannellures ; elle fe prend dans. 
{a Jamaïque : Bonanni l'eftime beaucoup, 
il l'apelle Co7 veseris leviter imbricatus elle 
m'eft pas commune. 

Lç2. Une Ecriture Chinoife, &un Chou. 

153. Deux Bivalves , apellées en La- 
tin Solen lignorum : {a forme eft particu- 
liere, fon deffus eft blanc & cannellé,avec 
de petitesrayes violettes : le dedans eft tout 
violet ; elle eft fort rare: 
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154. Deux petits Nauriles , un Lepas & 
deux autres Bivalues apellées parRumphius, 
Tellina Violacea, la Teniile violete. 


ONZCIEME TIROIR. 


155, Six Bivalves de differentes efpeces. 

156. Deux efpeces de Noix de Mer Ë 
une AHitre hcriffonnée. 

157. Une Huure épineufe à fond blanc & 
petites taches noires. 

158. Huit Bivalues d’efpeces differentes, 
dontentre autres, une Terille violette, & 
une toute blanche que l’on apelle vulgaire- 
ment le Chagrin, par raportaux petits grains 
ferrés & piquans dont elle eft couverte. 

159. Deux Autres herifees, & deux peti- 
tes Pinnes. 

160. Deux Manteaux Royaux. 

161 Un grand Chon. 

162. Un Vrai Concha Veneris , garni de 
pointes & ainfi apellé, 4 filitudine perfeëla 
Pudendi mulieris , cum coloribus © pis; on 
n'en trouve jamais toutes les pointes cn- 
&icres. 
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163. Deux petits Choux. 
164. Deux petites Æuitres très-épineufes , 
& un Cœur de Venus. 
165. Deux Corcha Veneris. 
166. Trois Bivalues , dont deux diferens 
. Manteaux Royaux , à une autre toute 
“blanche apellée La Tricorée; cette efpece n’eft 
pas commune. Rumphius la nommeChama 
Scobinata; on lapelle ici la Lime. 
167. Deux petits Our/ins, deux petites 
Tuilees ; & un Cœur de Venus. 
168. Deux Æuitres épineufes &une Ecri- 
ture Chinoife. 
169. Deux Tricotées où Limes. | 
170. Une Ecriture Chinoife | & deux 
Hnitres heriffess. 
171. Deux petits Choux. 
172. Deux Rapes & un ALantean Royal, 
DOTZIE ME! TT LROLR, 
173. Deux petites Robes Perfisnnes. 
174. Deux petites Chicorées. | 
175. Deux Bivalves deux Lepas, & un 
Oillet de mer. 
176. deux Fufeanx. 
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177. Une Turbinite apellée vulgairement 
V'Efcalier, ou le Cadran; cette Coauille eft 
des plus admirables , tant pour larégularité 
de fon interieur qui reffembleàun efcalier 
tourné, & en pointe , que par raport aux ta- 
ches régulieres qui fe trouvent deflus fa 
furface ronde, qui a la forme d’unCadraniles 
Latins lapellent, Cochlea nmbilicata ; elle 
fe pêche dans la mer des Indes ; quelques- 
uns l’apellent la Per/peëlive; en Angleterre 
onla nomme la Rofêtte d'Epinette : en effet 
elle y a beaucoup de raport : celle ci eftune 
des plus belles de cette efpece. 
178. Deux Pourpres épineufes à fond blanc 
& épines noires ; il y a diverfes efpeces de 
ces Pourpres: les Curieux les diftinguent 
par les noms deBrulées, ou Roties : les Bru- 
lées font celles qui font prefque noires dans 
toutes leurs parties; & les Rories , celles qui 
ont des épines extrêmement noires, qui 
fe détachent de deffus un fond blanc ; cette 
efpece eft la plus rare : elles font très difci- 
les à trouver parfaites: ces deux font des 
mieux confervées ainfi que plufeurs autres 
que j'ay de la même efpece. 
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179. Deux, #7arpes. 

180. Une petite Rorie & deux petits Bon 
tons de Camifole. 

181. Un grandCadranextraordinairemenf 
vif en couleur. 

182. Deux Rories. 

183. Deux petites Becaffes épinenfes. 

184. Deux Limas , deux petits Bois vénés ; 
êc une plante marinecruë fur une très-petite 
Coquille. 

186. Deux petits Boutons de Camifole & 
un Cœur triangulaire 

186. Six Egwilles* de differentes cfpeces ; 
ces Coquilles font extrémement variées 
dans leurs formes & dans leurs couleurs: 
on lesnomme ainfi parce qu’elles font lon- 
gues & pointuës ; ileft difficile de les ren- 
contrer bien aiguës par le bout : prefque 


* Ce mot d'Epuille que l’on donne à ces Co- 
quilles pour les diftinguer des autres , ne doit 
pas être pris ici pour le petit morceau d'Acier 
dont les femmes fe fervent ordinairement 
pour coudre, mais pour Obelifque, Pyramide, 
ou Clocher que ce mot fignifñie quelquefois, 
€e nom ne leur eft donné que dans ce fens & 
parce que leur forme eft piramidale, 
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toutes celles que j'ai,le font très-reoulierez 


ment. 

187. Deux Rorres. 

188. Deux Brulées. 

189. Une Cilindrique à fond couleur d’or 
&écailles blanches:cette coquilleeft unedes 
plus rares que j'aye vüëé en Hollande : elle 
eft extrêmement belle & des plus grandes 
qui fe trouvent de cette efpece : j'en ignoré 
tout àfaitle nom;elle eft auflirare, & j'ofe 
dire auf belle que , ’Amirale dontils.font 
tant de cas dans la Hollande. 

190. Une dite. 

191. Une te. 

192. Deux grandes Rories, 

193. Deux petits Mawriles forts gravés > 
& deux petits Ocillers de mer. 

194. Une Harpe, avec deux Bivalues de 
differentes couleurs dont une des deux eft 
apellée la Caffagnete. 

195. Un Drap dOr, une Brunette , & 
quatre petites Porcelanes. 

196. Deux grandes Ecorchées,& une Turs 


binite connuë fous le nom de Couronne 
impériale 
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Pmpériale; en latin Poluta 
derniere eft fort belle ; rare 
des Curieux. 


Ï Of 


Coronata; cette 
& trés-eflimée 


DRE ZI ÉQUE TIROIR:. 


197. Six pieces dont deux petits Fondres, 
deux Lepas , & deux petites Becaffes. 

198. Une Thiare une grande Becafe, & 
une autre 7urbinirs que fclon Bonanni on a 
apellé en France, la Plume ; Par raport, à ce 
qu'il dit, à {a rcflemblance avec la 
d'Autruche. Les Hollandois la nomment , 
Mitra Epifcopi, la Aires ce qui paroît 
plus convenable à fà forme ; Le fond en eft 
blanc, & elle ft d'autant plus eftimée 
quand les taches ro uges qui y fo 
tement femées, font vives e 


plume 


ntirrégulie_ 
n couleur. 
199. Deux petites Porcelaines , deux au 
tres Turbinites , & deux Harpes. 
200. Deux petits Cœurs de Venus, & deux: 
petites Argus. 
201. Deux Fufeanx.. 


202. Quatre Egrilles de diverfes efpeces 
& deux Damiers à bandes Raunes, 






















La |! 


















































106 CATABOGIUE 


























203. Une Alêne & deux Harpes. 

204. Deux 4ilées , apellées par Rum- 
phius Epidromis Ailbus, & connuesen Fran- 
ce fous le nom de Tourterelle où Pigeon 
blanc : elle n’eft pas commune ; on l’eftime 
quand fa pointe ef bien entiere & qu'elle 
eft d’un beau blanc; il y en à aufñli de 
grifes. 

205. Une petite Gourgandine , deux petits 
Boutons de Camifole, & deux Olves très- 
brunes apellées vulgairement la Veuve ou la 
Morefque : les Olives ne font pas ordinaire- 
ment de cette couleur ; les plus eftimées de 
cette efpece font celles quifont d’une feule 
couleur , ou très-brune , ou. de veritable 


couleur d’'Ohive. 
206. Deux Rochers & quatre petites Ar- 


gus. 
207. Une Afufique, un Plein-chant , & 
deux Æarpes. | 
208. Un Aurex Pentidaëhile ,apellé pa 
quelques-uns Cornmta nodofa, & connuë en 
France fous Le nom. de Scorpion ; cette Co- 
Quille eftune des plus rares & des plus 











RAISONNE", &c toy 


diMiciles à trouver parfaite & confervée : 
fa beauté confifte en ce que les pates qui 
font très-fragiles doivent être entieres bien 
nouées , & tortuées , avec une queuë fort 
courbée ; l'interieur de fon ouverture doit 
être orné de differentes rayes vives : on l’a- 
pelle ainfi par la reffemblance qu'elle à avec 
lPanimal dangereux qui porte ce nom; elle 
ne fe pêche que par hazard dans les Indes & 
y cft même rare: il y en a d’une autre efpece 
que l'on apelle le S corpion Femelle ; elle n’eft 
ni fi belle ni fi rare. 

209. Huit pieces dont deux Alénes deux 
petites Porcelaires , deux cfpeces de Aturex 
& deux Eguilles dl Strombus Angulo. 
fus; lEvuille à à angles : on la met ici dans 
l'efpecede celles que l’on nomme Chenille 
ou parmi Îes A AS 


210. Un Cadran, & deux < petits Boutons 


QUVATORZIEME TIROIR. 


Ti 
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212. Un Chou très-vivement tachete. 
213. Une Tuilée, & un Manteau Royal 
214. Deux Peroncles Ou Evantails. 

215. Deux Texilles violettes ,une Pinne 
Marine, & une autre Bivalve plate & écail- 
léeà fond gris de maur & bandes d’un blanc 
fale, dont le dedans eft d’une très belle 
Nacre : j'en ignore Le nom ; elle eft aflés 
rare. 

216. UneBrvalve pareille a Ha précedente, 
& une Tuilee. 

2177. Deux vrais Coucha Vneris avec 
pointes. 

218. Deux petites Tilees & une Huure 
beriffennée. 

219. Un Cœur de Baœuf em arche de 
IVe. 

220, Un dir. 

221. UnChon & une grande Ecriture 

Chinoife. 

222. Une petite ÆHuitre épinneufe, à fond 
blanc & épines de couleur incarnat ; elles. 
font difficiles à trouver de cette couleur. 
223. Deux pettes Pinres marines ; & 
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quatre autres Bivalues de diverfe efpeces. 

224. Deux Cœursde Bœnf. 

225, Deux Frafes, & une petite Huitre 
épineufe àfond.blanc. 

226. Deux Cœurs de Venus. 

227. Une petite Æuitre très -épineufe 
deflus & deflous , à fond blanc & taches 
noires; elle eft attachée à un morceau de 
Corail blanc : cette Coquille eft admirable 
pour fa délicatefle. | 

228. Deux très- petites. Tuilées, deux 
Caœnrs triangulaires, & deux autres Bivalves 
de differente efpece. 


229. Un grand Cœwr de Venus, 
QUINZIEME TIROIR: 


230. Six pieces, dont deux Sxbots, deux 
Tigres. à Ecailles,& deux Bivalues. 

231. Ur Afurex raboteux ,& deux D4- 
MLETS. 

232. Huit pieces , dont deux Eguilles 
deux potites. Argus , & quatre autres diffe- 
aentes 7xrbinites. 

233. Deux Brulées & deux Draps d'Or. 
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234. Deux petites Becaffes & une Alône. 

235. Deux Chagrins, deux Fraifes & 
deux 7exilles. 

236. deux Roties , deux Limas 4 peau de 
Serpent & deux Porcelaine. 

237. Deux extrêmement belles Æarpes 
de la rare efpece, 

238. Deux petits Fu/eaux & une petite 
Becaffe épineufe. 

239. Un Plein-chant, deux Harpes & 
unc Æfufique. 

240. Deux Brulees & une AMufique. 

241. Deux Foudres, &un petit Cho. 

242. Six differens Limas & deux perirs 
Bois vénés. 

243. Une Autre épinenfe adherante à un: 
morceau de rocher , & deux C'4fques. 


SET ZE RENTREE 


244. Une grande Turbinite très-vive en 
couleur apellée vulgairement, le grand Caf° 
que,ou le Turban. 

24ç. Une grande Chicorée. 


FT pe 
æ $ d À 
246. UNE die 
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« Q , A 
247. Une très-grande Araignée male. 
248. Deux très-grofles Perdrix. 
249. Deux grandes Couronnes d’Ethiopie. 
20. Une &rès- belle & très-grande 7rors- 


pe MATIN e.. 
DEN C-S EPPREMTE UTIEROERR. 


2.51. Deux gros Berçgaux , où Perroquets. 

252. Une très-srande Araignée male. 

253. Un très-grand Maurile de papier. 
bien confervé. 

264. Un:dit. 

2 55. Deux Porcelaines apelléesordinaire- 
ment Lapin où Levrea; Rumphius les 
nomme, Cochlea Tefindinaria : elles ne font 
pas fi communes que lesautres Porcelaines, 
& font fort eftimées en Hollande. 

256. Quatre pieces , dont deux Sabots 
nommés en latin Sérombus primus [nu AL4- 
culofus ; le Sabot tacheté: & deux groffes 
Porcelaines à tête de Serpent. 

257. Un grand Chou. 

258. Deux grofles Perdri». 

259. Une moyenne Trompe marine. 
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260, Une grande Ærvws avec des taches: 
Vives. 


DIX-HVITIEME TIROIR. 


261. Six pieces, fçavoir; deux Eguilles, 
deux Calques cendrés, & deux Bivalves. 

262. Cinq pieces , dontune Bouche d’or, 
une Bouche d'argent ,un Lépas , une Oreille 
de mer | & un Sabor tacheré. 


263. Six pieces ,fcavoir ; deux Damiers 8 


deux Becaffes épinenfès, & deux groffes Che- 


nilles. 

264. Deux Ecorchees & deux Bécaffes. 

26$. Un Fufean.. 

266. Six pieces, dont deux E guilles, deux 
Petits Nauriles forts & deux P'olutes à pellées 
en latin Volura filis cin£ta , & connuës fous 
le nom de Volute où Sabor rayé: elle à Le 
fond minime avec de petites rayes noires 
également diftribuées fur toute f furface ; 
d’autres la nommentla Afmime. 

267 Deux Fraifes, & deux Ecorches. 

268. Deux Rapes,& deux Thrares. 

269. Deux Egnilles ; deux Bouche d'or: 


& deux Æarpes. 270 
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%70. Une ÆAufique, un Plain-chant deux 
petites A/enes ; & un Limas à pean de Ser- 
per. 

271. Deux Eguilles, deux petites ATENS » 
& deux petits Bois vénés. 

272. Deux petites Argus, deux petits 
Bois vénés , & une Harpe. 


DIX-NEUVIEME TIROIR. 


273. Ce Tiroir n’eft rempli que de Co: 
quilles de la très-petite efpece , toutes 
très-belles & bien confervées, parmi lefquel- 
les il s’en trouve de rares & de fingulieres. 
Le détail en deviendroit trop long, c’eft 
pourquoi je les ai comprifes toutes fous ur 
feul numero : ce Tiroir fera divifé à la veñte 


cn plufeurs articles. 


FN ONE DE 'PPROTR: 


274. Deux Limas 4 peau de Serpent deux 
petites Ærgus , deux Eswilles,& deux autres 


T'urbinites. 
27$. Une Brunette, deux petites Toanes 


| canncllées , & deux petits Brccire. 
K 
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276. Deux Volutes apellées vulgairement 
le Taffetas, & deux Brulees. 

77. Deux Draps d'or | & deux petites 
Chicorecs. 
278. Deux Mitres,& une Minime. 

279. Deux Eguilles, deux C4 aus apellés 
vulgairement le Cafquspavé ,à caufe de fes 
taches quarrées réculierement placées fur 
fa furface unie; & deux Ecorchees. 

80. Deux Robes Perfiennes,& deux Har- 


pes. 
>8r. Deux Becaffes, & une Huitre épi- 
nenfe. 


282. Deux Eguilles ; deux Bouches d'or, 
deux petits Foxdres ; &c deux autres efpe- 
ces de Afurex. 

183. Deux Afurex cpineux. 

284, Deux Couronnes Imperiales. 

285 Deux petits Boutons de Camifole, & 
un Cadran. 

286. Deux autres petits Boutons de Ca- 

mifole. 

287. Deux petites Bouches d'argent ; 
deux Limas fpiralement ra} yés,connus fous 
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Îe nom de Corwers de St. Hubert: s & deux 
petites Verires toutes blanches apecllées vul- 


gairement | par rapport à leur forme C7 eton, 
OÙ Larmmelon. 
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"288. Deux Cœurs triangulaires, & deux 
Limas unis legerement rayés. 


289. Deux Evuilles, deux Porcelaines, & 
deux Culotes de Suife. 


250. Deux Tourterelles grifes. 


291. Deux Æurpes de la belle efpece , & 


un Zl{urex. 


VINGT-UNIEME. TIROIR. 


292, Deux Draps d'or, deux Foudres | 
& deux Cafques cendrés. 
293. Deux petites Tozmes c s cannellees, & 


tachetées : & deux “paies 


294. Deux Draps d'or & une petite Ze: 


caffe épinenfe. 


295. Deux Egrilles, deux Taffetas, Se 


deux Rories. 


196. Deux Afurex éprrionx | d'une cow- 


leur finguliere , & deux ; 5 d'or. 


297. Une Aire, & quatre petites rom 
K ij 
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[D pes, dont deux font à fond blanc tachete dé 
LL noir. La figure de cette derniere Coquille 
lb reffemble à un clocher : on la nomme ordi- 
ME nairement la Towr de Babel ; il y en a beau- 
LD coup de cette cfpece aufquelles on donne 





th le même nom. 
| 298. Deux Eguilles , deux Limas 4 peau 
LL | de Serpent , une Mufique,& un Plain-chant. 

















| 299. Deux efpeces de Afurex de couleur 
| | | minime, apellés par Rumphius, Caffis afpe 
(| }) ju ra; le Cafjue garni de pointes; une Perdrix , 
| & deux Pourpres fingulieres. 


ji. Rumphius apelle cette derniere, Purpura 
D'or n Gibbofz a Boffué par rapport aux élevations 
irreoulieres dont elle eft couverte , & qui 


À is less oct "REV os À 











fent garnies, de même que le refte de fa 
| furface, de petits Tubercules.CetteCoquille, 
| | quoique difforme,eft f1 clegamment travail. 
Il léc qu'elle rcjoiiit la vüë. Sa bouche eft ex- 
nl trèmement étroite & d’une figure baroque: 
| il femble que la nature fe foit plû à la ren- 
- | dre irreouliere dans toutes fes parties ; ce 
À | -_ quiadonne lieuen France dc lapeller la 
| Geimacs : elle a le fond de canelle brun , 6 
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Îes Tubercules blancs: on la pêche dans les 
Indes. Elle n’eft pascommune. /” 

300. Deux Brulees. À 

301. Deux Draps d’or, deux Zétons, & 
deux autres Turbinites. | 

302. Deux E/caliers deux petites Ecor- 
chées ; & une Bivalve Papiracéz. 

303. Deux Eguilles deux petites Bouches 
d'Argent, deux Harpes & deux Culotes de 
Safe. 

304. Deux Brulées. | 

505. Deux Ecorchées, deux Draps d'or 
&une Æirre. 

306. Deux Evxilles, deux petites * Ve. 
riles canellées, apellées Prades ; une petite 
Rotie , & une petite Bruce. 

307. Deux Tigres, deux Foudres, & 
deux autres LT Cie derniere Co ile 
eft apellée par Rumphius Woluta arenata , 
la Volute fablée, par rapport à fes petites 
taches vives & auf fines que des chiures de 


* La Nerite eft l'efpece la plus variée ; elle 
fournit des Coquilles admirables. 


K ii 
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mouche : elle eft à fond blanc racheté de 
brun: on la connoït ici fous le nom de 
detre. 

308. Deux Afinimes, 
& un Buccin. 


deux Draps d'or, 


VINGT-DEVXIE ME TIROIR. 


309. Deux petites Argus, deux petites 
Chenilles , deux Aitres, & deux Ecuilles 
LB Rumpbhius apelle cette derniere, 
Strombus caudatus , l'Eguille à queue, Par 
rapport à une petite queué relevée qui eft 
à l’extrêmité de fa bouche. 

310. Deux Æarpes | deux 7ôurs de Babel 
& une Bivalve rayée. 

11. Deux Eguilles & deux Brulees. 

2. Deux Taffetas, deux Draps d'or, 
de Buccins,& deuxPolutes unies, jaunes & 
blanches. | 

313. Un Sabot raye, deux puccins apel- 
lès par Rumphius Buccrmum lineatum , le 
Buccin a filets : & deux autres Buccinserabo- 
tenx aflez finguliers. 

314. Deux Brulees & deux autres Twr- 
binites jaunâtres. 
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315. Deux petits Æurex, un Cajque 
uni à bandes, & un autre, aufli à bandes & 
chagriné, 

316. Une Olive Morefque, un Cafque, 
& deux Afurex , apellés par Rumphius, 
Calfis verrucofa tertia; je crois qu’on la 
nomme en Holande,les Rarons du Soleil ou 
la Solaire , à caufe de fes pointes , qui, par 
leur diftribution , reflemblent aux Raïons 
du Soleil. | 

317. Deux Eguilles , deux Brulees, & 
deux autres V’olutes à fond blanc & taches 
couleur de pourpre foncé, apeliées Voluta 
fpeëtrorum, a Wolute des Spoïtres, à caufe 
des figures hideufes que reprefentent ces 
taches. | 

318. Deux efpeces de Pofluës où Grima- 
ces Icgeres & affés femblables à nos Gau- 
fres par la couleur & le travail. Cette ef- 
pcce eft extrémement rare. 

319. Deux Tours de Babel, deux Bro- 


cards d'or , deux ÆAitres, & une autre 74r- 


binite. 


320. Deux Eguilles & quatre autref 
K iii 
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Turbinites , dont deux font blanches & P4- 
piracées | connuës fous le nom de Radix* 
321. Deuxpctits Cafques raboteux, deux 
petits Buccins rayés, & deux petits Oxrffse 
322. Cinq pieces, dont deux AMerites 





























apellées vulgairement la Quenote ou la 
Gencive , par raport à la reflemblance par- 
faite d’un des côtés de fon ouverture, avec 
une Gencive garnie de petites dents maif- 
fantes. Une petite Becaffe épineufe, &c deux 
Volntes, apellées en Latin, Woluta Guinaicas 
la Guinée: on la nomme en France, l’4ile 
de Papillon ou la Speculation , par xaport à 
V’arrangement de fes taches & bandes ,qui 
seaibione fort à cette étofe qui étoit d’u- 
fage il ya quelques années. Cette Coquil- 
Le eft fort belle & forteftimée des Curieux: 
323. Deux petits Draps d’or, deux Cœurs 
triangulaires, & deux Nerites, apellées les 
Tef iculess cette Snies eft ainfinommée 
à duabus he eminentiis , qu& in inferiors 
pparent & tefliculos, quodans 

2040 ,r pre Sn 
324. Deux Limas à peau de Serpent ; 
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deux petites Tailées, & deux Nérites. 

325. Deux petites Brulées,& un Cadran. 

326. Deux Eguilles, deux Brulces, & 
deux Æerites. 

327. Deux petites Donbletes #fond blane 
& taches brunes , Deux petits Buccins can- 
nellés, & à côtes apellés, le Clocher Gothi- 
que, & deux autres Turbinites, nommées 
Gueule noire. Cette derniere Coquille n’eft 
pas commune. | 

328. Deux Querotes, deux Limas , à 
une Alêne. 


VINGT -TROISIE'ME TIROIR. 


129. Deux petits Bois venes,, deux ÆZar- 
pes, & deux Eguilles garnies de pointes. 

330. Deux petites Tours de Babel, dont 
une eft tachetée fingulierement, deux Bru- 
lées, & deux petites Aires. 

331. Deux Draps d'or, & une autre-Tur- 
binite. 

332. Deux Grimaces , deux petites Spe- 
culations,& deux. autres Volutes fingulierase. 

233. Deux Roties,& deux Zonnes à ban. 
des & chagrinées. 
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334 Une Æufique | un Plain - chant , 
deux Ecorchées, & une Volute particuliere. 

335. Deux Limas , deux Chenilles, & 
deux Æarpes. 

336. Deux Brulees & deux autres 414. 
rex “épineux, couleur de noifette & peu 


- communs. 


337. Deux Cafques pavés & une Turbi- 
nite aïlée | rayée & tachetée très -regulice- 
rement. 

338. Deux Draps d'or, deux Animes, 
un Zaffetas, un Brocard de foye, & deux 
Volutes de différentes efpeces. 

339. Deux Rones, deux Cafques, & deux 
Buccins raboteux. 

340. Deux Tigres, deux Afitres, &un 
Concha V'encris, à Pointes. 

341. Deux Eguilles, deux Epinenfes 
Grifes , & deux Turbinites particulieres. 

342. Deux Æarpes | une Couronne 1m- 
pertale ,un Tigre, & deux Tours de Babel, 

343. Trois urbinites de trois differen- 
tes cfpeces , & deux Epinenfes en Pate de 
Crapau, apellées la Crapaudine : cette 
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derniere eft ainfi apellée, parce que les 
Epines de Îa partie inferieure font larges 
par l’extrémité & reflemblent à la Pate 
d’un Crapau; elle eft une des plus rares des 
ÆEpineufes. 

344 Deux Cafques à bandes & chagri- 
mx, un Radix, une ANerite, deux Limas 
a Peau de Serpent, & deux Volutes d’ef. 
peces differentes. 

345. Deux Tonges cannellées & tachetées. 
deux 4iées un Lepas , & deux Volutes 
particulieres. 

346. Deux Limas 4 pran de Serpent, 
deux Pintades, deux Ailes de Papillon, & 
deux Æeriffées tuberculeufes. 

347. Deux Crapaudines, deux Volutes, 
apellées vulzairement le Navet , une A44- 
fique, un Taffitas, & une autre Volute, 

348. Deux Burgaux , deux Clochers 
Gotiques, deux Harpes , deux Quenotes, & 
deux petites Argus. 

349. Deux petits Heriflons , deux A4u- 
rex en forme d'Eperon, & deux Boutons 
de Camifole. 
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U | 3ç0. Deux Boutons de Camifole, deux 
UE Tetons & un Cadran. 





VINGT-QVATRIE ME TIROIR,. 























351. Deux perits Bois véneX , deux Buc- 
IE sins rabotenx , deux petites Argus, & deux 
nn petits Ourfins: 

352. Deux petites Argus, deux Limas 4 
pean de Serpent, & une Tonne pavée. 

353. Quatre Egwilles dont deux 4 queuê’, 
han. un Drap d'or, & un Cierge. 

À 354. Deux perires Becaffts épinenfes , & 

AL deux Ecorchées: 

| | 355. Deux Brulées, & une petite Becaffe 

nn) épineufe. 

HU 356. Deux Plain-chants, & deux Harpes 
357. Deux Volutes fablées, ou AMoires. 
358. Deux Culs de lampe, garnis d’angles 

#gulierement diftribués en ligne fpirale: 

Cette Coquilie eft apelée Pagode , parce 

| qu'elle reflemble aux voits des Temples 

| | Chinois que l’on nomme Pagodes; on l'a- 

Î| pelle aufli le périt toit Chinois : elle eft très= 
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l'agréable & d’un fort beautravail. Elle n’eft 
E pas commune. 
359. Deux Peurpres raboteufes, & une 
grande Couronne Imperiale. 
|. 360. Deux Tigres , deux Brulées,& deux 
Draps d'or, out il y en a un qui eft fingu- 
| Jicrement tacheté. 
| 361. Deux Epinenfes couleur de rofe : ilcft 
| exès rare de les trouver de cette couleur. 
362. Deux Taffetas,& une Rorie. 
363. Quatre Limas de differentes efpe- 
ces, quatre Porcelaines aufi de differentes 





efpeces, & deux Bivalves. 
364. Une Auitre heriffee une autre Huitre 
nommée la Feille , attachéeaun petit mor- 





ceau de bois qui lui fert ordinairement de 
| branche; & deux Fraifes. 
365. Deux petits Cœurs de Venust,& un 
Limas rayé. 
| 366. Deux petites Fuulees , deux Limas 
& une Quenote. 


VINGT -CINQUIEME TIROIR. 








367. Deux Æuitres garnies de beaucoup 





























126 CATALOGUE 


de pointes, & adhérantes à des morceaux de 
Rocher; elles font d’une efpece peu com- 
mune. 

3683. Deux efpeces de Noix de mer, unë 
Ecriture Chinofe, une Chagrinée, & un 
grand Afantean Royal. 

369. Deux Auitres heriffonnées | dont" 
une eft adhérante"à un Caillou. 

370. Six Bivalves de diverfes efpeces: 

371. Un Æantean Royal, & deux'autres 
Bivalves d’efpeces differentes & peu com- 
munes. | 

372. Une ÆHuitre garnie de pointes, & 
trois autres Bivalues, parmi lefquelles il 
s’en trouve une qui cft particuliere. 

373. Deux petites Æuitres herilfees. 

374. Unpetit Adariean où Crucifix,très 
bien conditionné. 

375. Deux Ecritures Chinoïfes ; une Caf° 
sagnete, & cinq autres Bivalves de dific- 
rentes efpeces. 

376, Une Crête de Coq. 
377. Un Cœur de Bœnf en Arche de Nc. 
378. Un Groupe très-fingulier de trois 
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Cretes de Coq, adhérentes l’une à l’autre 
gette efpece fe trouve rarement ainfi. 

379. Un petit Chou un Eventail , & une 
petite Txilée. 

380. Un Corcha Veneris ,une Frafe 
& quatre Peroncles de Ft de efpeces 
fingulieres. 

381. Douze petites Coquilles, tant Ur:- 
valves Turbinites , que Bivalves , entre lef- 
quelles il y en a quelques unes qui ne 
font pas communes. | 

382. Deux efpeces de Rochers, deux 
Ecritures Chinoifes , & deux autres Bival= 
Ves. 

383. Deux Æuitres feuilles , & dont il 
y en a une d’un jaune foncé ; couleur rare 
a trouver dans les productions de la Mer : 
ces deux Æuitres ne font pas communes. 

384. Trois picces , dont tune Ecriture 
Chinoife particulierement tachetée, une 
Moule, dont le deffus eft noir & le de-’ 
dans de Nacre ; elle reffemble aflez à une 
Hirondele , ce qui lui en a fait donner le 


nom ; la troifiéme Coquil le cit une autre 











































































7. D en en oi 2f pm à : 
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Bivalve, dont la forme aproche de celle 
d’un petit Bateau; on l’apelle vulgaire- 
ment l'Arche de Noë: ces deux dernieres 


CATALOGUE 





Coquilles ne font pas communes. 
VINGT-SIXIE\ME TIROIR. 


385. Huitpieces, dont deux Foudres,un 
Tigre , & cinq autres Turbirites. 

386. Cinq pieces , dont deux Pourpres, 
apellées en Latin, Purpura Clavata, la 
Pourpre garnie de Clous, par raport aux 
différentes pointes dont elle eft couverte, 
qui aprochent de la forme des Clous; Un 
Limas à Peau de Serpent; Une Couche d’Ar- 
gent,& une Umbilique * apellée en Lat. U- 
bilicus Laciniatus, la Dechiquetée : on apel- 
le cette Coquille en France le Dauphin: 
il y ena qui Ja nomment Cochlea Luna- 
ris Afbera , a € Lunaire Raboteufe ; le de- 


*On donne ce nom à toutes les Coquilles 
dont la Forme de la Tête aproche de celle 
du nombril. 


4 La Lunaire eft celle dont ouverture de 
la bouche eft ronde, & la demie Lunaire , 
celle dont cette ouverture ne forme qu'un 
demi Cercle, 
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dans eft d’une Nacre magnifique. 

387. Cinq pieces , dont une Porcelaine ; 
une grande Olive, apellée Cylindrus Porphi- 
reticus , le Porphire ; un Cafque à Bandes 
& Chagriné:; un Murex fingulier , & une 
autre Turbinite. 

388. Deux Æarpes,& une Bivalve blan- 
che , apellée la Tricotée , ou la Lime : cette 
Coquille eft rare, 

389. Une Thiare parfaite, un Afurex 
& uneautre Turbrnite. 

390. Huit picces , dont deux differen- 
tes Eguilles, deux Volutes, deux perirs 
Bois Wénez, & deux autres Turbinites , tou. 
tes de differentes efpeces. 

391. Huit pieces , SÇavoir; une Moref- 
que, une véritable Olive tant pour la cou 
leur, que pour la forme ; deux Epireufes 
de différentesefpeces., deux folutes à fond 
blanc taché de diverfes couleurs, & une: 
autre T'urbinite nor commune. 

392. Deux petits Buccirs | deux Foln-- 
tes, & deux Aurex toutes de:diver{esefse. 
Ces, 
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393. Deux Æarpes , deux Tomnes., &: 
deux petites Tours. 

394. Deux Epineufis, & une grande: 
Aile de Papillon. 

395. Deux Ecorchées, d'une efpece par: 
ticuliere , deux petites 7owrs, deux diffe- 
rens Cafques, & deux petites Coquilles 
Heriffonces. 

396. Une Aire, deux Brulées à pate 
de Crapau , & -une Couronne Imperiales 

397. Une petite Oralle de Midas, un: 
Cafque à Bardes , une Brulée , une Tonne, 
& une autre Turbinite. 

398. Huit piéces, fçavoir; deux petits: 
Cafques, deux petits Buceius rakotéux, 
deux Perroqueis , & deux petites Æeriffon- 
nces. 

399. Six Coguilles : deux Ainimes , un: 
Cornet. de S. Hubert, un autre Limas fin. 
gulier, & deux petites Epireufes. 

400. Deux Sabots particuliers, deux 
Tétons, & un EfCalser. 

401. Deux petites Argus, une Bouche. 


rt A à » 
d'Argent , un Limas à peau de Serpent , & 
























RAISONNE",&e.  v3r 


f 


deux autres Lias à fond blanc rayé. 

402. Quatre differentes AMvrites fingu- 
lieres , & deux Cœurs Triangulaires. 

403. Deux Efcalisrs, & une petite Be- 
caf]e. » 

VINGT -SEPTIE' ME TIROIR. 


404. Une Becaff? épineufe , deux Aitres, 
une Eguille faite en Vis de Preffoir, & une 
autre Thrbinite. 


405. Une Ailée a pointe longue, faite en 


n forme de Clocher, & une longue Coquille 
très-fragile en forme de Tuyau, nommée 
k vulgairement l’Æ4r-ofoir, ou le Brandon de 
l'Amour: Ces deux Coquilies font fort 
h rares. : 
| 406. Deux Ecorchées, & un Fufeau. 
407. Deux Brunetes de diverfes efpe- 
ces & couleurs. 
408. Un Scorpion Femelle. 
409. Deux grandes Esrilles fingufieres, 
X deux Æurex à pointes noires. 
410; Deux Ælarpes ,un Cafque pave, & 
un autre Cafque.. 


Li 
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411. Deux Bouches d'Argent, dont une 
cft dépouillée, & une grande Culete de 
S'uife. 

412. Six pieces , fçavoir: Ur Radix, 
deux Turbinites , nommées Vulgairemenr 
la Figue, à caufe de la reffemblance qu’< 
elle a avec ce fruit ; une Tonrne Canellée & 
Tachetée | une Perdrix & une autre petite 
Globofée Papiracée, apellée en latin, Ball, 
la Bulle d'Eau. | 

413. Deux Téons, & deux Pagodes. 

414. Six pieces , fçavoir : deux Eguilles, 
la Caflagnete, une autre Bivalve, un Lépas 
& une Oreille de Mer. 

415. Un Damier à bandes jaunes, une 
Chenille, & un Drap d'Or. 

416. Un extremement. beau Scorpion. 

417. Un Brocard d'Or, une efpece de 
Chenille, & un Drap d'Or. 

418. Huit Turbinites de differentes cf: 
peces. 

A9. Un Foudre, deux Taffetas, une 
Grimace, un Cafjue épineux & une Harpe. 
410. Deux Gadrans & deux Tétons, 
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421. Deux Pourpres ; deux Cal. ques Ces. 
drez & deux Roties. 
422. Deux Limas à fond blanc rayés de 
Gris de Lis & un A{urex d’une efpece qui 
n'eft pas commune. 


FINGT-HVITIE ME TIROIR.. 


423. Ce Tiroir cft rempli d’un grand 
nombre d’Eguilles de difierentes cfpeces. 
& d’autres Coquilles dont Parrangement 
forme à peu-près la figure d’un Soleil ; il 
fera vendu en un feul article, s’ikfe trow- 
ve quelques Encheriffeurs.. 


VINGT-NEVVIE ME TIROIR. 


424.. Ce Tiroir contient une grande 
quantité de Coquilles, Ja plus-part de la 
petite efpece , parmi lefquelles il s’en 
trouve de très-finbulieres & très-rares 
mais dont le détail auroit mené trop loin ; 


ces Coquilles feront venduës en plufieuxs 
Lots. 
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425. Un Rocher, & un Buccin, qui n’eft 
pas commun. 

426. Un Chou, & une grande Bivalve 
blanche tuilée, très-rare. 

427. Un Grand Bois Véné, & une Cou- 
ronne d'Ethiopie. 

418. Une Robe Perfienne , & une Chi- 
Cor €e. 

429. Deux Pourpres Epineufes © rrian- 
gulaires, un Caque 4 bandes, & une Tonne: 
Cancellee, & Tacheree. 

430. Un Sabot Tacheté , un Cœur de: 
Bœnf , & une autre Volute très-brillante , à 
bandes de couleur pourpre | fur un fond 
blanc. 

431. Une Géographique, deux Araignees 
Femelles,& unc Porcelaine à tête d: Serpent. 

432. Une Argus & une Æarpe. 


n 
PP? 
v 


433. Deux Dumiers , & une Araignee, 


apcllée en Latin Corwuta Mille Peda, Va | 
AW ille-Pied, ainfi nommée par raport a la | 
quantité de Pates qu’elle a ; elle eft plus 


gare que les autres Araignées, 
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434 Un Pent Bois Véne, un Tigre 4 
| fond Gris de Lin & Ecailles Blanches, un 
| Damier & un autre Turbinite. 
| 435. Deux Tourterelles Grifes. 

436. Deux Epireufes de differentes:ef- 
| peces , un Oexf& une grande Bivalue. 

437. Un Perroquet , une Bouche d’ Ar 
gent, une Pourpre,& une Aufique [ingu- 
liere. 

438. Six Turbinites de diverfes efpeces, 
entre lefquelles il y en a deux affez fin- 
gulieres. 

439. Une Trompe Marine. 


soma 
TRENTE- 


INTE ME  TIROIR: 


(a 


440. Ce Tiroir comprend'une quantité 
de Coquilles , tant Bivalves qu'Univalues 
& Tiréinites , des mêmes cfpeces qui ont 
été ci-deflus énoncées, dont le détail 
fcroit devenu inutile , n'y en ayant aucune 
qui ne foit repetée dans les autres’ Ti- 
toirs. Ces Cas les, aufli-bienquecelles 
qui font dans les PL fuivans, feront 
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détaillées à la vente & diftribuées-en diffés 
ens Lots, comme les précédentes. 


TRENTE-DEUXIEME TIROIR. 
445 dem. 

TRENTE-TROISIE'ME TIROIR: 
442. Idem. 

TRENTE-QUATRIE ME TIROLR: 
443. Idem. 

TRENTE.CINQUIE'ME TIROIR. 
444. 1dèm. 

TRENTE-SIXIE ME TIRO!IR, 
44S. Idem. 

TRENTE-SEPTIE ME TIROIR. À 
446. Idem. 


447: Le Coquillier de Bois de Chiène 
trés- proprement travaillé. garni de tente- 


fept 
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fept Tiroirs de differentes profondeurs dif- 
tribués en trois rangées , avec trois Por- 
tes de même Bois, garnies de Fil de Laiton. 


SVR LE COQUILLIER. 


448. Quinze Plantes Marines où Ma- 
drepores de différentes efpeces , qui feront 
détaillées à la vente , entre lefquelles ily 
en à de très-fingulieres & adhérantes à 
des morceaux de Rocher. : 

449. Un Coral, nommé en Latin, Coral= 
lum album, folistum , le Coral Blanc 
feullé, qui eft attaché fur le Dos d’un’ 
grand Æfurex. Ce morceau eft fort cu: 
rieux. 


450. Un autre orande Plante Marine. 


Fin du Catalogue des Cojnilles, Gc. 
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À U deffus du même Coquillier , il fe 
trouve un Gradin à cinq Tablettes ; 
{ur lefquelles font rängées 129. Phioles 
remplies d’Zafètles, Reptiles, & autres Ani- 
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maux très-curieux. Tous ces Animaux 
viennent de Païs fort éloignez ; 1l ne s’en 
trouve aucun, de l’Europe : La plus grande 
partie vient des Indes, & en particulier de 
Surinam. Ii feroit inutile de s’étendre fur 
leur rareté; il-eft facile de comprendre 
qu'ils ne doivent pas être communs ici, 
joint à ce quilyena quelques uns de rares 
& difficiles à avoir, même dans Le Païs d’où 
ils viennent. À l'égard de leur perfeétion 
& confervation, on peut s’en convaincre 
en les venant examiner. 








129 
} 
À 4 Es À Es Ge êex 4 és a & oæ kä A à £ # à 
LTREET ELLETS TS ÉLETETE 


D 'CATATOG UE, 
DE DIFFERENTS REPTILES, 
Infectes,& autresanimaux parfai- 
tement confervez dans des Bou. 
teilles remplies d'une Liqueux 
| confervative, & qui font rançez 
fur un Gradin, placé au deflus 
du Coquillier, 


PREMIERE TABLETTE: 


| N£. r. N Serpent amphisbéne * ou 1e 
| double AMarcheur. 


* Le Serpent eft un animal Reprile, rond, 
long , venimenx , qui rampe & qui fe replie ; 
| il refiemble à l’Angwille: & il ef ordinaire- 
ment ennemi des hommes & des animaux. 
On comprend fous ce nom les Ziperes, les 
| Coulenvres , les Afbics , & toutes ces fortes de 
| Repriles. Il y en à d’eau & de terre. Cet ani- 
mal fe cache pendant quatre mois, les plus 
froids de l'année; & lorfqu'il fort de fon 
trou, il fe dépoüille de fa peau. Il s’en trou- 
ve qui ont vingt-cinq ou trente pieds de 











4 


| long & d'une grofieur proportionnée. On 
: dit qu'ilyen a de fi familiers en Afrique , 

qu’ils viennent quelquefois à l'heure des re- 
pas manger ce que l’on jette fous la table, 
& a retournent aprés, fans faire aucun 
mal, 
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La tête & la queuë de ce Serpent font 
dificiles à diftinguer,étant faites à peu près 
Yure comme l’autre; ce qui lui a fait 
donner le nom d’Amphishéne ,ou de Ser- 
pent à deux êtes. On V'appelleaufi Le dou- 
ble Marcheur , parce qu’il rampe en avant 
& en arriere. Il a le corps prefqu’égale- 
ment gros dans toute fa longueur ; on 
prétend qu’il mord par la tête & par la 
queuë, mais fa morfure quoique veni- 
meufe n’eft pas mortelle; on ne lui dé- 
couvre ni yeux ni oreilles. Il y en a de dif. 
férentes efpeces. 

2. Un autre Serpent, nommé, Jaculns, 
On lui a donné ce nom, parce qu'il a 
coutume de fe lancer de deflus les ar- 
bres fur les paffans. Ce Serpent eft ordi- 
nairement mince & lon ; il eft tres-ya- 
rié en efpece & en couleurs. 

3. Un grand & beau Lé?urd des Indes 
à longue queuë appellé le Zézard Cro- 
sodile ; ia à chaque patte de fortes oriffes. 

Les Lezards font auf tres-variez ; on y 
gomprend Îes Crecodiles , les Salamandref 








D'INSECTES, &c. T4: 

& Les Cameleons. Cet animal\eft ami de 

l’homme & fort ennemi des Serpens;il s’en 
trouve d’extrémement grands. 

4 Un Amphisbéne. 

s- Une oroffe & belle Fipère Etran- 
gere, 

La Vipere eft un Serpent dont la mor- 
fure eft tres-dangereufe, Elle à Jatête plus 
plate & plus lroe que Les autres Serpens, 

.& le bout du mufeau un peu relevé & re 
trouffé ;.elle à des dents tres-petites & im 
mobiles , à chique machoire; mais entre 
autres deux grandes dents crochuës, tranf. 
patentes & fort pointuës , fituées aux 
deux côtez de li machoire fupérieure ; 
qui font couchées, & qui ne fe dreffent 
que quand elle veut mordre. Le mâle a 
fes parties naturelles doubles, de même 
que la femelle à double matrice selle ne 
bondit pas comme les autres Serpens; elle 
met bas fes petits , vivans ; au lieu que les 
Autres Serpers | vuident leurs œufs & le 
couvent ; de [à vient qu'on l'appelle, Pivi. 
para: clle mange les Scorpions, ce qui 
; M ui} 
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rend fon venin plus dangereux. 

6. Une Cigale de Surinam * ; Une al 
faifante ,ou Adille-pates :. un Lézard dA4- 
merique , & un Poiffon fingulier. 

La Cigale eft un * Jnfeils',ou groffe 
Mouche,qui vole & fait grand bruit en été 


dans la campagne; elle n’a point de bouche, 
mais à la place, elle à à l’eftomac un° 
pointe femblable à une langue, qui lui fere 
à lécher la rofée ; elle a l'eftomac creux , ce 
qui l’aide à former fon chant. 


* Surinam eft l'endroit le plus fertile en 
animaux finguliers & dangereux. La chaleur 
& l'humidité du climat en font la caufe. 

* L'Infecte elt un animal dont le corps a 
plufieurs incifions , ou <oupures ; les uns en 
ont dans toute la longueur de leurs corps, 
comme les Vers de terre ; les Chenilles, les 
Vers à foye, &c. Les autres ont ou la tête, 
ou la poitrine féparée du ventre par une 
fimple membrane, & quelques petits con- 
duits, comme les Mouches , les Arraignées, 
les Fourmis. On divife les Infeétes en ceux 
qui changent de forme & ceux qui n’en 
changent pas; & ceux qui ne changent 
point de forme , en ceux qui ont des pieds, 
& ceux qui n’en ont point, Chaque Plante, 
chaque Herbe a fes Infeétes particuliers ; 
ceux qui changent de forme, ne s’accou- 
plent jamais, tant qu'ils font vers, ou che- 
nilles ; & alors on ne peut diftinguer le 
mâle d'avec la femelle, 
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Le AMille-pieds, où Aille-pares eft un In- 
fecte que l’on trouve dans les Ifles Antil- 
les. On l'appelle Afille-pieds, par la mulri- 
tude de pates , qui hériffent tout le def- 
fous de fon corps , dont il fe fert pour 
ramper avec une vitefle incroyable. Le 
deffus de fon corps eft couvert d'écailles 
tannées , extrémement dures, &€ emboitces 
les unes fur les autres, comme les Tuiles 
d’un toit. On le nomme auf Afalfaifans, 
parce qu'il eft dangereux, par rapport aux 
mordans qu'il a dans la tête & dans la 
queuë , dont il pince fi vivement, & fait 
glifer un fi mauvais venin dans la partie 
qu'il a ferrée, qu'on y reffent une dou- 
leur fort aiguë pendant plus de vingt- 
quatre heures. Quelques-uns le nomment 

Scolopendre. 
7. Un Serpent des Indes, 8 un gros 


Poiffon fingulier, 
8. Un grand Jaculns , tres-vivement ta- 


chetc. 
9. Untres-beau Lézard de Surinam. 
10. Un Jaculus, d'une efpecc fingulic- 

M iii) 
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re, marqué par tout le corps d’un tres 
beau bleu. 

11. Le Poifon volant, de la Mer Atlan- 
tique. | 
12. Un grand & magnifique Serpere, 
quia le corps couvert de difiérentes nuan- 
ces de Gris-de-lin, avec uneraye blanche 
qui regne tout Îe long de fon corps. 

13. Un fort beau Caméléon , à tres-lon… 
gue queuË , & un petit Serpent, 

Le Caméléon , eft: fait. à peu près com- 
me le Lezard. Y y en a de différentes efpe- 
ces. Cet- animal à le mouvement tardif 
comme La Tortné: ik a le dos aigu & quel- 
quefois garni d'une épine toute dentelée ;, 
fa peau eft plicte & chagrinée; fes deux 
machoires font jointes par une ligne pref- 
qu'imperceptible; fes yeux font gros,& fa. 
queuë tres-longue ; il darde fouvent fa 
langue fur Îles mouches qui s’y trouvent 
attrapées comme fur de la gluë. On croyoit 
autrefois qu’il vivoit d’air, mais dans les: 
expériences qu’on en à fait, on a.trouvé: 
des mouches dans fes excrémens. 
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Quand on le manie , il paroît marque- 
te d’un verd brun ; fi on l'enveloppe 
dans un linge, on Pen retire blanchâtre ;. 
mais cela n’arrive pas toujours , & fa cou- 
leur la plufpart du temps ne change que. 
dans quelques parties de foncorps. Mon- 
conis rapporte que ke Caméléon étant au 
Soleil paroït vert, qu’à la chandeleil pa- 
roît noir, quoiqu’on le mette fur du pa- 
pier blanc , & qu'étantr enfermé dans une 
boëte, il devient jaune & verd ; il foutient- 
qu'il ne prend jamais que ces quatre 
couleurs. Mademoifelle Scuderi dans les 
Expérienees qu’elle en a faite, dit, qu’étant 
expofé au Soleil , il change fouvent de 
couleur , fans prendre celle fur laquelle on: 
le met. 

14. Un grand Jaculus des Indes. 

15. Un autre prand Serpenr. 

16. Un autre orand Jaculus des Indes. 

17. Un autre Serpent , tres finouliére- 
ment-tacheté. | 

18. Une extrèmement belle A44/faifan- 
te de l'Amérique. 
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19. Un tres-beau Jaculus. 

20. Une Vipere de Surinam. 

21. Un Serpent fingulier. 

22. Un, dir. 

23. Un petit Poifon des Indes, fingu- 
lierement tacheté. 


DETVZIEME TABLETTE. 


24. Un extrêmement beau Cemeléor , 
d’un bleu foncé, nuancé de brun ; il a de- 
puis le bas de fa tête jufqu’à l'extrémité 
de fa queuë qui eft tres-longue , une arête 
dentelée & garnie de pointes tres-aiguës. 

25. Une Couleuvre de Surinam. 

26. Un Serpent des Indes. 

27. Un LéXard de Surinam , & un petit 
Poiffon fingulier | connu fous le nom de 
Poiffon cornu , par rapport à deux cornes 
qu'il à au deffus des yeux. 

28. Un Jaculus. 

29. Un dit, extremement beau, pareil 
à celui du N°. 10. On y à joint une fleur 
blanche étrangere. 

30. Le fameux Serpent chaperonxé, le 
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plus rare &c le plus dangereux de tous les 
S'erpens. 

Ce Serpent eft fair différemment que 
Les autres ; il a au bas de la tète un efto- 
mac , qui lui forme par derriere une partie 
prefqu’ovale fur laquelle la nature a im- 
primée une face humaine, tres-diftinéte- 
ment marquée. | 

Cet animal eft tres-difficile à aborder, 
& par conféquent tres-rarc. ‘On le trouve 
dans l'Orient ; on leconnoît fous le nom 
de Cabro de Cabello. I eft parfaitement 
confervée. 

31. Une autre efpece de Jaculus. 

32. Un Ecureuil des Fndes, tout blanc; 
on le nomme l’'Ecureuil volant.On prétend 
qu'il étend fa peau de façon qu'il s’en 
fert pour voler. 

33. Un tres-beau Dowble Marcheur: 

34. Un dir d’une autre cfpece. 

3. Un grand Jaculus. 

16. Un grand Serpent , marqué de di- 
verfes couleurs vives- 


37: Un d# plus petit: 
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38. Un dir, & une AZalfuifante 

39. Un Jaculus bien marbré, 

40. Un Serpent , d’une fort belle efpece. 

41. Un di plus orand , & d’une autre 
elpece. 

42. Un Serpent | fingulierement tache 
de petites marques blanches, diftribuées. 
à égales diftances, fur un fond couleur 
de noifette. 

43. Un faculus d’une belle cfpece. 

44. Un Létard de Surinam | à longue 
queué. 

45. Deux différens Serpens. 

46. Une Wipere des Indes. 

47- Un Serpent , de l'efpece cy-deflus » 
N°. 42. 

48. Un petit Chien fingulier | avec le 
Faœtus d’un Singe. 


TROIZIE ME TABLETE. 


49. Un petit Poiflon . appulié Le Cheval: 
Marin , par rapport à fa forme , & un Ÿ4- 


culus. 


So. Un tres -beau Cwméléon d'un gris. 
bleuatre. 
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51. Martin le Pecheur , ou le AMartiner 
des Indes. 

Cet Oyfeau eft une efpece d’Alcyon; 
a le plumage de la couleur du plus beau 
bleu ; le Bec long & aigu. Son chant eft 
agréable, c’eft Pourquoi quelques uns le 
nomment , le Rofionol de Riviere. 11 fouit 
la terre avec fon bec autour des rivieres & 
y fait fon nid & fes petits. 

s2. Une grofle Chemille extraordinaire 3 
de Surinam. 

53: Un petit Oyftau des Indes, tres - joli 
à tête blanche & corps noir. 

$4 Une Chauve-Souris des Indes , tres 
finguliere | dont le Mufeau eft fait à peu 
près comme le Grouin d’un Cochon, & {a 
tête en forme de celle d'un Bœuf. Elle à 
au deffus du né une petite peau retrouflée 
qui finit en pointe. Cet animal eft fort 
plaifant. | 

55: Ün Serpent d’une beauté parfaite, 
par l’arrangement de fes taches & écailles, 

56. Un Scorpion d'Afrique des mieux 
confervé , de couleur noirâtre; il y cnade 
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plufieurs efpeces. Celui-cy eft le plus rare 
& le plus dangereux de tous , & l'on pré- 
tend que fa piquüre eft mortelle & fans 
remede, 

Le Scorpion à la tête jointe & conti- 
nué avec la poitrine , où il a ordinaire- 
ment deux yeux au milieu , & deux autres 
vers l'extrémité de la tête; mais fes yeux 
font fi petits qu’à peine les peut-on voir. 
Entre les yeux de la tête, il lui fort comme 
deux bras, qui fe féparent en deux, de la 
même maniere que les pinces ou les ferres 
d’une Ecrevifle. 11 a huit jambes qui lui 
fortent pareillement de la poitrine, dont 
ch:cune fe divife en fix parties ; couvertes 
de poil, & dont les extrèmitez ont de 
petits onples ou ferres. Le ventre fe par- 
tage cnfept anneaux, du dernier defquels 
fort la queuë, qui fe divife aufli en plu- 
fieurs petits boutons , dont le dernier eft 
armé d’un éguillon crochu , creux, très- 
pointu , & rempli de venin froid. 1] a le 
corps ovale, la queuë lengue , faite en ma- 
aicre de patenôtres collées bout à boue 
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lune contre l’autre : la derniere où eft at- 
taché cet éguillon, par lequel il jette fon 
venin, eft plus longue que les autres. Il 
chemine de travers, & il s'attache fi fort 
avec le bec & avec les pieds contre les 
perfonnes, que bien difficilement on le 
peut arracher: il vit d'herbes, de lézards 
& d’Afpics; il a de l’antipatie pour le Cro- 
codile. On prétend que fon venin eft plus 
dangereux à midi & au cœur de l'hiver. Ja- 
mais il ne s’en trouve dans les païs froids: 
en Italie ,où il y en a beaucoup, mais qui 
ne font pas fi dangereux, on les écrafe fur 
la plaïe pour ouerir leur piquüre; on y 
aplique auf de lhuile dans laquelle on en 
afait mourir quelques uns. 
s7. Le Lexard Crocodile de Surinam. 

Ce Lezard eft difleremment fait que les 
autres ; il a le bout de chaque doigt de 
fes pates, rond & fars griffe, {a queuë eft 
très-courtc. 
58. Une Tortué&t un petit Serpent. 
s9- Un Oiftau des Iades fort fingulier, 
69. Un Posfon particulier. 
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61. Un très-beau Serpent. 

62. Deux petits Chars, 

€3. UnSerpent à petites taches blanches. 

64. Un dit d’une autre efpece. 

65. Un très-bel Æmphisbène, un petit 
Lezard de Surinam, & une petite Chexille 
à aisrette, au de Surinam , & très- parti- 
tulicre. 

66. Un faculus. 

67. Un fort beau Lezard des Indes. 

68. Un pareil & aufli beau Scorpion que 
le précédent. 

69 Un Jaculus. 

70. Un autre beau Serpent, 

71. Un petit Poffon, & un petit Serpem:, 

72. Une oroffe Sawierelle volante de Su- 
rinam , & deux petits Serpens. 

73. Un très-bel Oxfèan des Indes, à tête 
blanche & corps noir. 

74. Un Serpent d’une couleur particu< 
liere. 

75. Un beau Caméléon, 

QVATRIEME TABLÉETIE, 

76, Un Serpent. 

17 
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77: L'Oifean mouche, ainfi apellé par ra- 
port à fa petitefle. C’eft Le plus petit de- 
tous Les Oiftaux.. 

78. Un petit Poiffon très-fingulier, par ra- 
port aux differentes bandes dont 1l eft ta- 
cheté, de facon, que l’on diroit que ces. 
| bandes font peintes. On lapelle la Bourfe. 
79: Un autre Poiffon nommé le Polipe. 
Ce mot de Polipe veut dire qui a plu- 

fieurs pieds : ce Poifoz eft d’une forrhe- 
très-particuliere ; il reffemble plutôt à un. 
fruit ou une plante, qu’à un animal : il ef 
long & rond. Sa peau reffemble affés à un: 
cuir tanné. Il à huit bras qui font placés à: 
une de fes extrémités. au deffus de {à tête. 
qui cft enfoncée , & qu'on a de la peine 
à découvrir, Quand il. n’a pas de quo; 
le nourrir, ilmange quelquefois {es bras. 
x ce qui a été mangc renaît par la fuite. 

So. Un petit Poifon blancharre apelké 
Barbuë, à caufe de quelques longs.brins de: 
barbe, qui lui fortent des côtés de 14 mas 
Ghoire. 








81. Un Lezard de Surinam, à queuë lor_ 
gue &r-dentekée., BK 
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82. Deux petits Serpens. 
83. Cinq petits Embrions de différens 


animaux. 


84, Deux différens. Jaculus. 
85. Un Folism ambulans:s Porte-feuille:: 


ou Pyie- Din. 


C’eft une Sauterelle d'une forme extraoz- 


dinaire, elle fe trouve à Surinam: on l’apel- 
le, la Feuille ambulante, ou le Porte-feiille, 
parce que quelques. unes de fes aîles font 


; 
Îles ; d’au- 


tres le nomment le Prie- Dien , parce que 
quand elle eft aflife fur fes pates. de derric- 
re, elle tient toujoursles deux de devant, 


& elle imite dans 


cette pofture une AR. qui auroit les 
mains jointes 8 élevées pour prier. File eft. 
gravée dans les Zxfèêles de Surinam de M3- 
demoifcile Merian, fohio.çe.. 


86. Un perit Jaeulus. 
87: Un Serpea de Surinam: 
88. Trois 
89. Un Jaculus & un Serpent d’ean, 
so. Deux petits Serpens , de divesfes 


pe tits. S erpens. 
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91. Un Caméléon & un Serpent. 

92. Deux petits Serpens- 

93° Deux différens Poiffons & un Ailleë 
pates. 

94. Deux Serpens de différente efpece: 

95. Une petite Cigale , un Serpent d'eau, 
& une Grezomille de Surinam. 

96. Un petit Æmphisbène,& un petit Ja- 
culus. 

97. Un Lezard à longe queue, & une 
AMal-faifante, 

98. Un petit Porffon fingulier. 

99, Une très belle Afalfaifante. 

100. Un petit Porc-Evic de mer & um 
autre petit Porffon. 

101. Trois petits Sérpers de différentes: 
efpeces. 

102. Un autre Serpert. 

CINQUIEME TABLETTE. 

103. Un Double-Mircheur, & un F4 
enlus: 

104. Un extrémement belle & groffe: 


Zarentule de Snrinam, & parfaitement cor 


Levée Nijs 















































aéte piqué; ce qui fait dire à quelques- 
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Tout le monde fçait ce que c’eft que 
la Tarentule ; les effets de {a piquüre font fi: 
finguliers , qu’il eft rare que l’on n'ait eu: 
occafion d’en entendre parler : il yena. 

eaucoup en Italie, mais les plus dange- 
reufes fe trouvent à Surinam, & celle- ci. 
en cft une des plus oroffes. Elle a pris fon. 
nom de la Ville de Tarente, où il y en a. 
quantité. Sa piquüre caufe d’abord une 
douleur à peu près femblable à celle que- 
cauferoit la-piquüre d’une Abeille. La par- 
tie affligée fe trouve marquée d’un petit- 
cercle jaunâtre, qui fe change enfuite en 
une tumeur qui caufe une douleur très-vi- 
ve; le venin alors fe communiquedans tou- 
te la mafle du fang , ce qui fait que peu de 
tems après, celui quien a été piqué a de 
ja peine à refpirer ; fon poux perd fes fon- 
étions , & le malide tembe pour-lors dans 
une mélancolie extréme. La force du ve- 
nin eft fi grande, que nonobftant tout re- 


mede, cette maladierecommence tous les 


F à 


ans, & particulierement au tems où l’on 
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uns que l’on ne guérit jamais de cette pi- 
quüûre. Ce qu'il y a de fingulier, eft que 
les remedes dont-on fe fert.deviennentinu- 
üles, fi l'on n’y joint de la mufique vive &. 
animée, qui met en mouvement les mem 
bres affoupis dumalade, & le tire de f2 
mélancolie; en forte qu’ilfe leye & danfe, 
ou faute à plufieurs reprifes jufqu’à ce qu'il: 
foit guéri, ce qui n'arrive quelquefois que: 
le troifiéme ou quatriéme jour, & pour- 
lors, il en eft quitte jufqu’à l’année fui- 
vante. 

105. Deux petits Posffons.. 

106. Un dit fingulier. 

107. Une S'auterelle ailée, 

108. Trois petits Serprns de différens 
tes efpeces. 

109. Un Zezard, & une petite Grenoul=. 
le des Indes. tachetée fingulierement. 

110. Un Æimphisbéne, & un LeX ard. 

111. Une Grexomiile des Indes. avec des. 
taches blanches répulierement placées. 

112, Deux beaux Serpens de différente 
efpece.. 
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113. Une ASal-faifante, & un Lucifer, ex 
Porte- Lanterne. 

Ce dernier Jnfe&le eft d’une forme très- 
finguliere , on le trouve à Surinam. Ma- 
demoifelle Sybille Merian en parle dans 
fon livre des Infeétes de Surinam, & on 
le trouve gravé à la planche 49. Onlenom- 
me Porte-Lanterne, parce que fa tète, ou 
une efpece de vellie tranfparente qui lui 
fert de tête, jette pendant la nuit une 
Jueur, affés femblable à celle que rendroit 
une petite lanterne allumée ; en forte qu'il 
ne feroit pas difficile, felon Mademoifelle 
Merian , de pouvoir lire,avec ce fecours, un 
livre d’un caractere pareilà celui de ke ga- 
zete d’'Holande. 

114. Une Grenouille à oreilles, de Suri- 
nam , & un petit Porffor. 

Mademoifelle Merian parle dans le m& 
me livre de cette finguliere Grenoxille selle 
ile eft 


> / \ ” 
fe trouve gravée à JE) phanche 56. € 


pommelée de verd & de brun. On la nonx- 
me ainfi par raport à l'oreille qu’elle 2 at 
bas de chaque côté de fa tête: elleaaufm 
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une petite boule à l’extrémité de chaque: 
doigt de la pate, que la Nature lui donne, 
pour l'aider non feulement à nager, mais 
auffi à marcher fur La bouë. J’en ai d’au- 
tres qui ontles mêmes boules aux pates, 
mais qui font d’une autre efpece , n'ayant 
point d’oreilles , comme celle - ci. 
IT s. Une Tortue & un Jaculus. 

116. Une très-belle & très-oroffe Che- 
nille de Surinam. 

117. Une Zortue, & un Srrpeni. 

118. Un Serpent d’eau, une Grenouille à 
pates garnies de boules, & un petit Lezard. 

119. Une Suuterelle ailée & une très-jo- 
lie Chemille de Surinam, dont la tête eft cou- 
ronnée ; elle fe trouve dans les Zrfeéks de 
Mademoifelle Merian, à la planche 8. Cet: 
te Chemillz produit ordinairement un extrê- 
mement beau Papillon, 

120. Une Grenoulle de Surinam , un pce 
tit Lezard 

121. Deux petits. Serpeus, de différente 


2 


& un petit Serpent. 


efpece. 
L22. Ldéms. 
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123. Un Oifean des Indes. 
124. Une grande quantité de petites: 
Araignées rouges, dont on fe fert pour la: 
tcinture. 


















125. Un Serpent d’une efpece finculiere, 

126. Une Courtiliere. 

127. Un Gros Ver, qui s’engendre ordi-- 
nairement dans le Palmier. IL vient de 12 
Martinique ; on le mange dans ce païs. 

128. Un rt. 

129. Une Térentule, pareille à celle ci. 
deflus énoricée. 

130. Le Cabinet de Rumpnrus édi- 
tion de 1711. j# folie, proprement relié, 
avec une table Latine & Holandoife des 
différens genres , efpeces & noms des Co- 
quilles qui y {ont gravées, Ces planches 
ont la réputation d’être les. mieux exe- 
cutées. 

131, Martini Lister Hiflorie Conchy- 
liorum , Londini 1685: Ce Recueilde Co 
quilles prefque toutes Bivalves , eft recon- 
nu pour un des plus rares. 


132. Traité des Poiffons:par Ronpezer. 
Fa. des Catalogues. 
Jai 











fe mettre en état, par Là, de fe familiarifes 
plus aifément avec ces différens noms. 
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J'ai cru qu'il feroit à propos de mettre 
À la fuite de ce Catalogue une Table alpha- 
bétique de la plus grande partie des noms 
arbitraires , tant François que francifés, at- 
tribués vulgagement à de certaines Co- 
quilles, & de la plûpart des Termes gé- 
nériques & fpecifiques, dont on fe fert 
pour les diflinguer : afin que les Cuïieux 
puffent les connoître d’un coup d'œil, & 
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De la plus grande partie des Noms arbitraï- 
res , François ou francifez , donnez aux 
Coquilles par les Curieux, & des ter- 
mes , tant Génériques que Sptcifiques, 
dont on fe fert le plus ordinairement. 


À 


Lu 
Les ailées 
is de Chauve-fou- 


RER" d'Oree 
Le vice Amiral, 
L'Alporrhaïs. 

L’ Arabique. 
L’'Arche ‘de Noë. 
L'Araignée Male, 

.. .« Femelle 
La grande Argus. 
La perte Argus. 
La double À rgus, 
L’Arrofoir. 
L’'Avanturine, 


; ré f] 
La Bécaïe, 


La grande Bécafle 
éDINEUIE, 
is Bécaffe 
épineufe, 
Le Bézoard. 
Les Bivalves. 
La Bizarre. 
Le grand Bois Véné. 
Le petir Bois Vêné. 
La Bofluë. 
La Bouche d'Argent, 
La Bouche d'Or. 
Le gros Bouton. 
Le perit Bouton. 
Le Bouton de Cami- 
ole. 
Le Bouton de la Chi- 
ne. 
Le Bouton de Za Mer 
rouge. 
Le Brandon d'amour. 
Le Brocard d'Or. 
Le Brocard de Soye, 
La Brocatelle. 
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La Brulée. 

La Brunette. 
Les Buccins. 
La Bulle d’eau, 
Les Burgaux. 


C 


Le Cadran. 


Le Canard d’Ecofle. 


Le.Cardinal. 
La Caffandree 
Les Cafques. 
a AREUCES: 
…s..Raboteux, 
+ «+ Pavez. 
NA VEZ- 
.. … Bandez 
. . . Cendrez:: 
la Caftagnete. 
Ze Chagrin. 
Zes Chames. 
la Chataigne. 
Ja Caufle-trape: 
Za Chauve-fouris. 
Za Chenille. 
Za Chicorée, 
le Chou. 
le Cierge. 
Je Cigne. 
Les Cilindfiques, 
le Clou. 
Les Clochers. 
Ze Clocher Gorhique. 
e Cloporte. 


le Cœur de Bœuf. 
le Cœur rriangulaire; 
le Cœur de Venus. 
la Collique. 
les Concha Veneris, 
Jes Conques de Venus. 
la Coquiile de fains. 
Jacques. 
...de Pharaon. 
dé Pluye.. 
...Lonque. 
- .… des Peinirese. 
... de Venus. 
Ja Coralline. 
la Corne d’Amnon.. 
la Corne de Cerf, 
Ze Cor. 
les Cornets: 
... de S. Hubert. 
... de Poffillon. 
Zes Cornuës. 
Ja Couronne d’'Etrhio- 
pre. 
... Imperiale. 
... Papale. 
les Couteaux mâles. 
femelles, 
Ja Cripaudine. 
Ja Crète de Co. 
la double Crète. 
la Croix: 
le Crucifix. 
Ja Cuilliere. 
la Culote de Suiffe. 
les Culs de lampes 
O 



































+ 
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EE 


D 


Ze Damier. 
\ à bandes, 
Ze Dauphin. 
La Déchiquetée. 
fes Dentaïes. 
la Dent d'Elephans. 
. .« . de Chien. 
le Devidoir. 
Le perit Deuil. 
les Digitales, 
Jes Doubletes.. 
le Drap d’or, 
de Drap d'argent. 


E 


l’Ecaille de Rock:r, 
PEchiquier. 
FEcorchee, 
FEcriture Chinoife, 
les Eguilles. 

.. * Tigrées 

. . . Loriillées. 

.…. Denteees, 

... à Quruë, 
lPEperon. 
l’'Eperonnée. 
VEphippium. 
l'Epidreme. 
les Epineufes. 
...apaie de Crapeau. 
l'Efcalier. | 
PEtoile de Mer, 
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l’'Eventail: 
FE 


fa feuille. 
…... de Chou, 
. . .« de Laurier. 
la Figue. 
la Filiere. 
le Forèt. 
le Foudre. 
le Foureau de Pifloler: 
la Fraife. 
le Fufeau. 


G 


la Gencive. 

la Géographique:. 
la Gibeciere. 

Les Globofées. 
l4 Gondole. 

la Gourgandine: 
les Goutieres. 

l4 Grenouille. 

la Grimace. 

la Grive. 

la Gueule noire. 
la Guinée. 


H 


le Hanneton. 
la Harpe 
l’'Hébraïque: 
l'Hermite. 





lHermite. 

Le Hériflon de mer. 

des Huittes. 
Epineufes 
Hériffées. 

Hériflonnées: 


J 


le Jambon. 
le Jambonneau. 
l’Indienne. 


L 


la Lampe. 

la Langue dorées. 
le Lapin. 

l4 Léchefrites 

le Léopards 

le Lepas- 

la Lévantine. . 

le Levreau.. 

les Limas. 

la Lime. 

les Lunaïires. 

les derni-Lunaires. 
Ze Lyon grimpant.. 


M 


la Magellane: 

le Mamimelon. 

le Manche de Cou* 
teau.. 

ie Manteau Royal oz 
Ducal. 
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165$ 
la Mappemonde. 
la Marbree. 
le Maron roti. 
le Marteau. 
la Matrice. 
la Mennonite. 
la Mère, 
la Mille - pates où 

Mille- pieds- 

2 Minime, 
5 Mitre 
la Moirée, 
la Molette d’é éperon 
la Morefque. 
les Moules. 
Les Mure OX 

.. Branchus.. 
. Epineux. 

. , Rabotreux. 
PL: Cloux , SE Co 
la Muñque 04 Mu 

cale. 


N 


la: Nacre. 
la Natte dejonc. 
la Navette de Tiffe- 
FA 
le Nautile forr. 
+. , de papier. 
Le Papyracé.. 
Za Nebuleufe. 
la Né Égre ele, 
les Nérites. 
la Noix dé mers. 
Le. Nombril. 
O if, 
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£es Nuages. 
O 


les Obélifques. 
FOeil de Bœuf. 
L'Oeil de Bouc, 
l'Oeuf. 
Le jaune d'Oeuf. 
l'Olive. 
FOnix. 
l'Oreille d’AÂne, 
:.., de Mer. 
. de Midas. 
.. . de Cochon. 


l'Ourfn, 


8 


la Pagode. 
es Patelles. 
Le Pavillon Indien: 
Za Peau de Serpent, 
es Peignes. 

Za Pelote de Beurre. 
Les Penridaitiles. 

1z. Perdrix 

la ÎMere Perle. 
Le Perroquet. 

la Perfpeétive. 
Les potenciis. 

La Pharaone, 
les PAolai des. 

La Pie. 

le Pied-d’Ane. 
de. Pigeon. Flame. 





B EL 


le Pigeon Gris; 

la Pinne- Marine: 
Les Piramidales, 

le Plain-chant, 

la Plume, 

la Pelure d'Oignon: 
Les Porcelaines. 
4 peau de ferpens: 
.… à tête de ferpenr. 
... Montagneufts.. 
le Porphire. 

le Pou. 

la Pourpre. 


Q 


la Quenotte: 
la Quenouillé: 


R 


la Radiée. 

ie Radix. 

la Rape. 

Ja Rave. 

le R hombotdés: 

la Ridée, 

la Robe perfienne:. 
le Rocher. 

la Rolete d'Epinerte. 

a Rotie 

Les Rouleaux, 

Ze Ruban d'argent, 
... de couleur 
le Radolphus, 











DES 
s 


la Sablée. 
Jès Sabots. 
4, Rayés! 
. .« . Tacheres: 
NET Unis: 
la Samaritaine. 
le Scorpion male, 
. .  femmeile, 
la Selle tollonoife. 
» . . angloife. 
la Solaire. 
Fes Solenes. 
les Spectres. 
Ja Spéculation- 
Les. Sphériques, 


T 

ia Fabatiere de Nep- 
tune, 

le Taffétas. 

la Tannée. 

la Tafñle de Neptu- 
ne, 

fa Taupe. 

le T'eléfcope. 

lès Ten:lJesouTellines. 

es Tefticules, 

le Téton, 

la Thiare, 


Fin de la Table. 
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la Thuilée, 
Je Tigre. 
Le Toit de la Chine, 
les Fonnes, 
. …. Rayées. 
….. . Cannellees, 
+ Vérriees. 
..... à bandes, 
.. . Fuberculeufes: 
la Tortue. 
les Toupies. 


la Tourtereile blan-- 


che. 

cac à © à 
les Triangulaires, 
l4 Tricotée. 
les Frompes. 


Les Tubes vermiculzi-. 


res. 
Ja Tulipe. 
lé Turban. 


les Furhinées ou Turs- 


binires, 
As 


la Veuve, 

la Vieille, ox Ecail£- 
le de vieille femme, 

Ex Vis, 

les Univaldes. 

13 Voile latine, 

Les Volütes.. 


PR 




















































PRIVILEGE DURE 


OUIS, par la grace de Dieu, Roy de France & 

de Navar: e,à nos amez & fesux Confeil lers,les 
éco tenans ros.Cours deParlemens , Maîtres des 
Requeftes ofdinaires de notre Hôcel, Gramd-Cons 
feil, Prevôrce Paris, Baillifs, RS ras ,Jeurs Lieu- 
tenans Civils .& autres nos jufticiers qu’il appar- 
tiendra, Salut. Notre: bien Amé le Sieur.G £ R=- 
sAïNT nousayantfait fupplier de lui accorder 
nes Lettres de. Pérmiffion pour P Impreflion d’ua 
Man: fcrit qui a pour Titre Catalogue Raifonné 
de Coquiiles cp aurres Curiofités Naturelles qui 
ont étérecutellies en differens endroits. de La. Ho: 
laxde par.ledit Sieur: GER A ENT 3.offrant pour 
cet cffet dele faire imprimer en. bon papier 8 
beaux caraderes, fuivant la feuille imprimée & 
attachée pour Ole fous le contrefel des Préfer- 
tes: Nous lui avons permis & permettons par 
ces Prefentes, de faire imprimer ledit Livrre ci-- 
deffus (pecifié REP RE onféparement,& au 
tant de fois que bon lui femblera, & delefaire 
vendre & débiter par tout notre Royaume ptn- 
dant le temsde trois années confécutives , à comp- 
ter du jour de la datte defdites Préfentes. Faifons 
défenfes à toutes fortes de perfonnes de quelque 
qualité & condition qu’elles foient , d’en intro- 
duire d’impreflion étrangere dans aucun lieu de 
notre obéiffance ; à lacharge que ces Prefentes fe- 
ront enresiftrécs fout au long fur le Regiftre de la 
Communauté des Libraires & Imprimeurs S Pa- 
ris dans trais mois de la datte d’icelles ; que-l’im- 
Re n de ce Livre fera faite dans notre Royar-- 
me & non ailleuts, & que l’Impetrant fe confor= 
meta CN (OUT AUX "Réglemens de a Librairie, _&: 


































notamment à celui du 10 Avril 1725. Et qu'avant 
que de les expofer en vente,le Manufcrit cu [m- 
primé qui aura fervi de copies à l’impreffion: 
dudit Livre , fera remis dans le même état où 
l’Approbation y aura été donnée, ès mains de no: 
tre très-cher & fézl Chevalier , Garde des Sceaux 
deFrance le fieur CHAUYELIN, & qu’il en fera 
enfuite remis deux Exemplaires dans notre Biblio- 
thcque publique, un dans celle de notre Château 
du Louvre, & un dans celle de notre tiès-cher 
& Féal Chevalier , Gaide des Sceaux de France, 
Je fieur CHAUVELIN : le tout à peine de nullité 
des Préfentes, Du contenu defquelles Vous mar. 
dons & enjoignons de faire jouir ledit Sieur Ex = 
pofant oufes ayant caufe , pleinement & paifible- 
ment , fans fouffrir qu’il lui: foit fair aucun trou- 
ble ou empêchement. Voulons qu’àla copie dei. 
dites Piéfentes, qui fera imprimée tout au long 
au commencement ou à la fin dudit Livre, foi 
foit ajoutée comme à l’original Couman- 
DONS au premier notre Huiflier ou Sergent, 
dt faire pour l’éxecurion d’iceile tous Actes rez- 
quis & néceffaires, fans demander autre permif= 
fion, & nonobftant Clameur de Haro, Chartre 
Normande, & Lettres à ce contraires, CAR 
tel eft notre plaifir. D o nn E° à Verfailies le. 
vingt=:roifiéme jour du mois de Décembre, l’an 
de grace 1735 , & de notre Regne le vingt-unié-. 
me. Par le Koi en fon Confeil, SAINSON. 


Regiftre fur le Resiffre XIX, delx Chambre 
Royale cn Syndicale des Libraires gr Imprimeurs 
de Paris, N, 231. folio 211 cenformement au 
Raglement de 1713, qui fuit défenfes art. IV, à 
toutes perfonnes de quelque qualité au’clies fotent 
æétres que les Libraires rlmprimeurs ,de vendre, 








RER ee 
























ponr debiter cofaire afficher aucuns Livre 
&s vendre en leurs noms , foit q #ilt s’en dies 
fent les Auieurs on autrement , & a la charge de 
fournir les Exemplaires prefcrits par Part, cvitx: 
du même Reglement. A Paris le 18, Décemvre 


173 5 Là gt | 
Sirné G. MARTIN, Syndic. 





Del'Imprimerie de-G. VaALLEXRE, Fils 








À V'ertifement. Page v. 


Obfervations  generales fur les Coqula 
lages. I. 
Lifle des principanx Cabinets des Coquillages 
qui exifient atluellement , tant en Erance 


qu'en Holande. 30. 
Lifte des principaux Ouvrages qui ont été faits 
fur les Coquillages. 46 
Catalogue raifonne de Coquilles, Mineranx ; 
Plantes Marines, Ê'c. 62. 
Catalogue raifonné d'Infetles, Reptiles, € 
Aires ANTHAUX. 139+ 


Table Alphabetique des noms arbitraires ; 
François on francifés, donnés aux Coquilles 


par les curieux: € des termes , tant gene= 
riques que fpecifiques , dont on fe fert or- 
dinairement. 162 


Fin de la Table. 
































—— 
ERRATA ET ADDENDA. 


Age 48. ligne 13. que celle qui y étoit 
auparavant; /yfez, que ce qu'il avoit 
donné auparavant. 

Page $2. La note qui fe trouve àlafin 
de l’article de Langius eft mal placée ; elle 
doit fuivre le Meur Sepralianum , qui a 
été oublié. Ainf après le mot, iz 4°. qui fe 
trouve à la lione 18. il faue mettre 4 linea, 
l'article fuivant. 

Mh{eum Sepralianum , Manfredi Septals 
Patriciu Medialonenfis , tndufiriofo Llabore 
confirutlum à Palo Terga?o, De natura Cri- 
fall, Corallii, Téffaceorum Montanorum 
© Lapidificatorum AChatis,Succini, Am- 
bari Magnetis. Dertone, 166 Ain 4", 
Ilyaun Chapitre, &c. 

Page 55. ligne 18. Fred, Rufchii ; lifez, 
Ruy[chu. 


Page 58. ligne 12. morceaux ; lifés , de 
ceux &c, 
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